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Lai un ex 


| ml résulte de là, air comme; 1 jour, qu’en principi es gouver- 
: nements qui: laïcisent leurs peuples; ot une entreprise criminelle, 


n ‘ 2 


C’est contre cette entreprise que défent se liguer, non seulement 
Re Aus ns _— que donnait tous les catholoques, mais, tous les honnêtes gens, © est-à-dire, tous ceux 
de attietord'Nord'en faisant enseigner le qui ont assez de’ droiture pour: réconnaf re > franchement les droits de La lecture du 
ner rene soit | français: nos | Dieu sur les peuples. . ‘ ; uote par S. G: Mgr l'archevêque 

. -de Québec 


| séparées sd Ottawa vie 


C'est une vérité. de” it Dans une lettre pastorale qui 


a été lue dans toutes les églises de 
. [Farchidiocèse de Québec, $. G. 
onisateur de France Mgr Bégin, interdit la lecture du 
Pays... La lettre reproduit d'abord 
le mandement du 25 septembre 
de $. G. Mgr Bruchés et ajoute: 

“Pour les mêmes raisons que 


est à patiquement naar Îa. bonne entente etre les deux < Impressions d’un prêtre cole 
grands éléments déc ce: Pays. nn D 


. Nous sommes heureux de com- ! 
| muniquer à nos lecteurs une inté- 
veur de | enseignement: du francs ‘aux s élèves . de langue anglaise ressante lettre que M. J’abhé Mein- | 
Si tous les hommes. droits et: ‘éclairés veulent bien se donner Ja main, dre, arrivé depuis quelques semai- 
la question des écoles bilingues cessera d'être un sujet d’acrimonieet| nes dans l'Ouest, adresse à des 


de division entre catholiques. . Jamis et à quelques journaux de |: 
“ FUIT ae France pour faire connaitre là- 


bas notre riche pays, si avantageux 
à tous points de vue pour le colon : 
français. LE 

Nous avons hâte, écrit M. l’ab- Ci 
bé-Meindre de répondre aux désirs 
bien légitimes des parents, des 
àmis et de plusieurs compatriotes. 

Voici donic—en sty le télégra- | À 
phique—nos * premières impres 
sions. Après une . ‘heureuse. ia 


Wauchope, Sask. 


faisons visite à un vieil 
Caire, de Nancy. 
“pôti le pauvre, dès les dé- 


lant, Nous aussi, soustraire à l’in- 
fluence pernicieuse de ce journal 


en vertu de notre autorité: le saint 
© [Nom de Dieu invoqué, nous inter- 
disons - formellement à tous les 
fidèles de Notre diocèse Ja lecture 
du journal le Pays”. 


1 bieu chanté pe “Les Clo- 
Les e Saint-Boni iface”,organe de 
’aichevêché—les âmes reconnais- 
sn ni ont fait oublier les in- 


Comme une” iempèté. fais un | grand courant, de lïcsation 

Ê s'est abattu sur l'Europe depuis: quelques années, | 
à J1 a déjà envahi. lä: France’et.le Portugal ; il souffle en L'Espagne 
D ctenliieetils apprête. à à à dévaster tousles pays de l'ancienne. chré- 
tienneté. Qu'est-ce donc que la laïcisation : ? C’est purement et. simple- 

* ment la négation des. droits d Diet sur ‘Ja société: ‘ 
Les droits d D eu voilà-un mot qui fait frémir les: partisans de 

” Janeutralité religieuse ea : 

: Pensez done € M) MES 


Le meurtre rituel juif 


Un procès sensationriel qui 
semble devoir prendre les propor- 
tions de l'affaire Dreyfus, se dé- 
roule actuellement à Kiev en itus- 
sie ‘contre. Je juif. -Merdel Beiliss 


Su 


‘dides: frorént. li 
ete. 


péllent® la vi 
que. Des grands ports de Québec 
et de Montréal partent vers ' Quest 
des’ trains bondés. d’immigrants, 
Jusqu'à Winnipeg il ne faut gnè- 
re que deux jours grâce aux tra- 
vaux audacieux des grandes com- 
pagnies. Sans ces’  éntreprises 
l'Ouest canadien serait encore: à 
peu près inconnu, tandis qu’il de 
vient l'un des premiers greniers 
du monde. Aussi bien, les Cana- 
diens des Etat# Unis, du Québec 
ét de l’Acadie viennent en grarid 
nombre dans le j Jeunes provinces 
‘du Manitoba. dé Fla Saskatchewan 
ét de l'Alberta’ | ‘D'autre part, les 
Méconnaitre cette vérité;'et prétendre que Dieu n’est pas la source | grands” financiers ai néricains spé- 
culent à gros intérêts sur l'avenir 
de l'äutorité dans un pays, c 'est,: ‘de la part d’un, gouvernement, non: 


orge, ‘avoiné: 


25 mars 1911. Les Juifs de Ré- 
gina et de Prince-Albert ont pro- 
testé publiquement contre l’ac- 
tion de la magistrature russe en 
cette affaire. Au congrès des mé- 
decins à Londres, une protestation 
a été aussi proposée par quelques 
médecins israëlites. 


Qu: est-ce que “Dieu vient faire däns le gouvernement d’une na- 
tion?” demandent les admirateurs de l'athéisme officiel. 

Ce qu’il y vient faire?! +. L 

Mais! exactement ce qu’ il vient faire dans la famille. 

- Dans ce petit Etat qui.s appelle la: farnille, le gouvernement est 
le père et la mère. . Et c’est de Dieu, le créateur de la famille, que le 
père et la mèré tiennent leur autorité. ' 

Supprimez Dieu et les enfants duront cent mille raisons de ne 
plus se soumettre à leurs parents: | 
+ Au seul point de vue de l’ordre et de la stabilité dans les familles, 
le respect de l’autorité paternelle. doit. être. basé sur Dien- qui «est la 
source de cette autorité. "7 
.  Pareillement, dans Ja société civile, tout gouv ernement légitime, 
quel qu’il soit, mohaïchique ou. républicain, —nous ne parlons pas 
‘des usurpateurs—tient. son aütorité de Dieu même, puisque Dieu èst le 
‘créateur de la société comme if est. le créateur de la famille. oi 


Régina— Saskatoon— Prince | ? 
Albert 


Régina, capitale de la Saskat.. 
chewan, est une gentille cité de 
40,000 habitants, Nouvel évêché 
où Monseigneur Mathieu, ex-rec- 
teur de l’Université de Québec, 
nous retoit avec une bonté exquise 
Sa Grandeur vient de parcourir — 
et eu auto une partie de son dio- 
cèse qui équivaut à un tiers de la 


Guerre à la société secrète. 


Ta Colombie, république de l'A- 
mérique di Sud, donne ä-tous les 
France, utres états du monde un bel ex- 

Au nord, Se “ki atoon, un tout emple de vaillance : catholique, 
petit village il y à dix ans à peine Un projet de loi a déjà été dépo- 
et au jourd? hui ville de25,000 âmes | sé pour proscrire ]a franc-maçon- 
avec une grande église. dont le maî- | nerie de tout'le territoire et on 
tre-autel a couté vingt-cinq: mille compte qu'il sera bientôt en:vi-' 
francs. On parle d’y établir un gueur. 
collège comme celui des Jésuites 
à Edmonton, capitale de l'Alberta ta. 
Les Religieuses de la Présentation, 
s | avantageusement. : _cénnues. ..en 


4 pe: 2 , - 0 . 
France, ÿ <lèr ent. ur | maghifl 7e On attache une- grande impor- 


couvent. " ". =. . 
tance diplomatique à :la visite of- 
Chez le bon Père curé Lâcoste,. ficielle” eu Espägne de. M. :Poin- 


Oblai de Marie Immaculée, nous. à pré ésident. de ‘la” “République 
avons feuilleté: Annuaire dé PE- ‘française: * A ‘Ma dri d' ‘comme À 
glise canadienne - ‘qui compte :35, Londres M Poincaré à été. rec 
congrégations. d'hommes et 70 dè avec: enth ous âsre 
femmes. Or. elles ne. suffisent. pas! :. 
à la tâche: qui a Sans cesée gran- 
dissante—les Oblats de Marie JIm- 
maculée,. premiers. vaillänts mis- 
sionnaires: .de, l'Ouest en. savent 
quelque : chose au cri 
A ce > sujet d'a: 


à incohtestuble et iimité de ces ter- 
seulement une impiété, mais: ‘un imprudence capitale. C est se creu- |} aux “entrailles vier ges “ét fécon- 
SEA rime, UT fdes ;- alors- que nos petits. Kapitalis- 

. Car supprimer. Dieu, c'est; supprimer la base même de l'obéssance, es francais. ée conténtéent d’un 

| et quand les citoyens sont las: d’ obéir, ils. Préparent un gouffre pour ‘maigre revenu; où bien, fascinés 

Aoutir le pouvoir. Fe LS l . par d'alléchants prospectus, ils: se 

Nous savons bien: qu'il existe” d'auires causes de’ révolutions et Jaissent prendre À des entreprise 

: Qu'il y a des mécontenteme S légitimes, des soulevements. excusables ; aléatoires et. souvent ses, 
mais il n’en est pas rnoïins vrai. que Vineroy: ance, l’irréligion et Je |: 

à NT ar autorité de Dieu ont les | Principaux fauteurs de désordre Winnipeg” “et, | Säint-Boniface 

* €td’anarchie. - 
l’histoire de la Révolution française le prouve, et celle de la | | Winnipeg" cap ta: du Manito: 
à Révolution Portugaise n est: pas. oùr nous Je prouve . ba, compté dé. près de 200 "0 00 
Un homme qui croit en De avec tout ce que cette croyange êmes: Outre. le frinçais eb lan. 
‘ Cmporte—ne sera jamais: an histe.: : Ilne ide as pour des glais on y parle” diton plus de 
-. Rikons futiles, le bon ordre: ‘de:86 ue | P | soixante langues. De fit, rien 
Pour les sociétés, comm ra famille a. croyance en Dieu que les troison quatre cents ini 
288 la base nécessaire de là. hiér rebié et: ss di es; ns Se de la |2 grants venus par notre petit. na- 
£ : stabilité des gouve ernemen S, mens +7 ape ù | vire. représentaient | neuf nations 
: Cola suffirait ‘dé à our” dé : |de. l'Europe. : Jugez ‘si l'on. . 
Etats Modernes, pas « pe au, Canada de. Join St bien 1 : 
plus: qu” 
être officiellement, athées: 
ailleurs, is n'ont bas. lé:dr 

: talent le droit de nier! le 1S0léil 

Car l'existence : d Di 

Cr non berverti 


Le président de la France 
visite le roï d'Espagne 


« 


Un nouveau désastre maritime 
comparable au naufrage’ 
“du “Titanic” 


cfa de Saint Boniface, Kille Rura 
ment frânçaise qui vase S soudant 


E 


- Et puisqu'il ÿ a un Dieu 
avons des devoiis envers : 
“Et ces devoirs. nec 


5 5: Nous 


NA 


RC DEUVENTE 


NOTRE LANGUE! 


J. P. DAOUST, Administrateur 


: De par le Monde 


Il Mer V archevêque de Montréal vou- 


les à mes qui nous.sont confiées, et 


dant Je corps de 47 blessures, “le. 


‘que 200 milles, 


0: 13ème: ee 


| ADMINISTRATIONS: 


1303, 4ème Avente ms 
Princs-Albert, Sask. . _ 
Téléphone = ‘ 


“Pays” interdite L'effet du nouveau tarif ame 


ricain sur le marché de La 
viande dans l Ouest 

Déjà au moins 70 chars d'ami— 
maux ont été envoyés de dirers- 
points de l'Ouest aux Etats-Unis: 
depuis lundi ou le nouveau taf” 
américain est entré en vigueur em, 
supprimant la douane sur le bétail. 
Ï.e prix de la viande dans l’Ouesé: 
ce chef, et les cultivateurs ont toux. 
va hausser considérablement de 
ce chef, et les cultivateurs ont tour. 
avantage à se lancer activement. 
dans l’industrie de Pélevage aq. 
ne peut devenir que très lucrative-- 
avec le nouveau marché qui seu - 
vre à la frontière sud. 


L'élection de Chateauguay 


L'hon. Sydney Fisher, ex 
aistre dans le cabinet Laurier et: 
ex-député du comté de Brome, 51 
été défait par le candidat manis-- 
tériel James Morris, conservateur; 
par une majorité de 144 voix, 
dans le comté de Chateauguar.. 
P.Q. après une lutte des plus chauë- 
des es,où:les deux partis, conservateur. : 
; ‘avaient mobilisé Lure. 
Htèurs" ét leurs ne 
électoraux les” plus audacieux. 


Un coup d'Etat au Mexique 


Le président provisoire Hrerisi 
a fait arrêter et mettre en prisous 
110 députés qui avaient signé” 
avis de menace au général Viciee- 
Huerta au sujet de la dispañitiomæ 
mystérieuse du Dr Belisaire De- 
minguez. Jl' décrète en. même 
temps que pour l'élection à'la pré-- 
sidence, une élection de sénateurs: . 
et de députés pour les sièges va 
cants. Le gouvernement des E- 
tats-Unis a fait savoir à Hueris, 
qu’il attache la plus grande im 
portance à la sécurité des députés. 
jetés en prison. On craint que la 
guerre civile recommence aur. 
Mexique. 


» 


| Le chemin de fer de la Baie- 


d'Hudson . 


A 


Le major Routledge qui arrive: 
d'une tournée d° inspection: sur is. 
ligne de la Baie d’ Hudson croit. 
que les travaux seront-terniinés ä. 
la fin de 1915. ‘Les locomotives se. . 


| ‘rendent. déjà à 70- milles, au non: . 


du Pas et l’or.croit’ pouvoir poser  . : . 
encore 130 milles de rails ‘eette- oui 


automne, il ne restera plus: alors: 


CS 


n 5 ‘ - , 


: [Législation fédérale en: faveur 
des coopératives de crédit: Co 


Le ‘cit zen, “d'Ottawa annônée: né 
“qua la : ‘prochaine session. lhon. Ji 
Arthur - Msn s solliciteur : sé Ur LE 


5 larégation ‘de la dénude. ‘de. da: 
- Foi”. (Afaïres- du'Rite Oriental) 
._ : L'accroissement.incessant êt ra- 
rpïde des groupes ruthènes au Ca- 
inada a nécessité là nomination 
“d’un évêque. ruthène. Cet évêque; 

Mgr Budka, a juridiction sur tous 
es Ruthènes du Canada. Son cler- 
-gé se compose de prêtres ruthènes 
-æt de prêtres latins passés au rite 
<grec, 

Les Ruthènes sont disséminés 
un peu partout dans le Canada, les 
.groupes maîtres sé trouvant dans 
FOuest. 

Actuellement et pour un long 
Æemps, il sera impossible de fournir 
À ces catholiques d'un rite difré- 
-rent du nôtre, le nombre nécessaire 
e prêtres. Les groupes importants 
auront des prêtres mais combien 
-le ‘Ruthènes habitant an milieu 
des catoliques latin n'auront pas 
“de prêtre de leur rite. En outre. 
“ans l'avenir, les autorités religieu- 
ss auront à envisager le cas de 
amariage entre gens de rites diffé- 
rents. 

La Sacrée Congrégation de la 
Propagande de la Foi dans le dé- 
eret du 1S août, dont l’ome nous 
#ournit le texte, à tracé lu ligne de 
s-onduite à suivre. 

Le premier et le second chapi- 
£re concerne les pouvoirs de l'évé- 
que ruthène et le recrutement du 
slergé ruthène uu Canada Le 
æhapitre IT s'adresse aux fidèles 
ruthènes et le chapitre IV déter- 
amine les conditions du urariage 

æntre catholiques du rite grec et 
-atholiquex du rite latin. 

Où se trouvent ni prêtre ni égli-}, 
les Ruthène pour- 


Saint- Office: ‘adrés sea NN. SS. Île: 
évêques, sur les mariages mixtes 
la cireulaire suivante, dont nous 
donnons la traduction : 
Monseigneur, . 
Cette. Suprême | 


{ains sur les mariages mixtes qu 
ont été célébrés ou tentés 
les dix dernières années. Elle con 


| Votre Grandeur la tâche de ré 
poudre | le plus complètement e 


suivantes : 
a dix ans 


catholiques, de non-baptisés ? 


dispense de religion mixte, 


tt civil” 

3o Les précautions 
ont-elles été omises où refusés, 
dans combien de cas” 

do Dans les autres cas. quel ré- 
sultat ont obtenu ces précautions, | ] 
celles surtout d'élever tous les en- 
fants dans la religion catholique 
et de ne se présenter devant le pas- 
teur héritique ni avant. ni après 
le mariage” ” 

oo Enfin. quels rites surtout 
après la promulgation du Décret 

“Ne Teinere”. quellex solennités 


prescrites 
et 


: si ocrec 2 2: 
se du rite Ce te lati VE sont emplovées dans la eélébra- 
5 & LT? à LI 4 . A QT à . . . + “ # 
ont suivre le rite latin NC fon de ces mariages” Sont-1ls ce- 


privilège sans pour cela compor- 
er changement de rite. quand leur 
église est trop éloignte pour la 
pouvoir fréquenter sans grave in- 
æonvénient. 

Les futhènes, même ii où se 
zrouve un prêtre de leur rîte, peu- 
vent se confesser à un prêtre du 
rite latin approuvé par l'Ordinai- 
se et en recevoir l’absolution. In- 
versernent, les catholiques du rite 
latin peuvent, là où il y a mission 
ou église du rite grec, se confesser 
À un prêtre du rite grec approuvé 
gar son évêque. 

Un article relatif à la commu- 
nion permet aux catholiques du 
rite grec de communier selon. le 

xifelatin. L’Inverse est permis aux 
catholiques du rite latin. D'autres 

-articles concernent la communion 

pascale, la communion en viati- 
-que, la célébration des funérailles 
-dans des familles partagées entre 
les deux rites. Le premier, article 
-du chapitre IT permet aux Ruathè- 
mes d'observer les Fêtes et les jours 
-e jeûne de leur résidence. 

Le chapitre IV traite des ma- 
“riages mixtes, c’est-à-dire des ma- 
“riages entre catholiques du rite 
“grec et catholiques du rite latin. 

Ces mariages sont permis. 

Pour prévenir les diflicultés 
-qui pourraient résulter dans une 
famille des différences de rite chez 
les époux, la femine poura. du- 
rant la vie de son mari. suivre le 
rite de son mari sans, de Jà, dé- 
-couler pour elle un changement 
de rite À la cessation de l'état 
“marital, la femme-pourra retour- 
ner à son rité. Les mariages entre 
‘fidèles de rite différent et entre 
‘Ruthènes devront être contracté: 
-$elon les prescriptions du décret 
-Ne Temere. Le . mariage devra 
“tre béni selon le rite auquel ap- 
“partent je marié et par le prêtre 
-de sa paroisse. De même toute dis- 

;pense devra se demander à à Févé- 
Ga marié. 

"Les trois derniers articles de ce 
“chapitre statuent sur le cas des en- 
‘Éants à naître de cès mariages mix- 
‘les (entre catholiques du rite grec 
“et catholiques du rite latin). 

L'enfant sera baptisé selon le 
ie auquel appartient le père; car 
- Les enfants. ‘devront appartenir au 
rite de leur père. Le baptéme d'un 
enfant, ‘dans un cas. de: necessité, | toute. hésitation cessa: T1 fut dé- 
selon un autre rite, ne-comporte | cidé a qu il F aur ait deux sec tions 


lébrés à l'église, annoncés par le 
son des cloches, le prêtre étant re- 
vêtu dex ornements 
avec l'usage de l'orgue. lx bénédic- 
tion de l'anneau. un-discours de 
circonstance, ete. où non? 

A ces réponses, veuillez, je vous 
prie ajouter votre sentiment sur 
cette question: Dans votre dincèse, 

raison des circonstances particu- 
Bières, convient-il, à l'avenir, de 
favoriser les mariages raixtes, ou 
de s'y opposer” 

Rome, au Palais du Saint-Off- 
ce, 13 août 1918. 

—_—_— he — — 


L'oeuvre des missionnaires 


Le Missionary Record of the 
Oblates publié à Inchicore, Irlan- 
de, publie dans son numéro d'oc- 
tobre un bon compte rendu dé la 
visite de Mgr Stagni dans l'Ouest. 
Le compte rendu est accomagné 
d’une photogravure de rrotre-excel- 
lent collaborateur M. Louis 
Schmidt qui ht une adresset Son 
Excellence à Duck Lake au nom 
de la population imétisse. Le mé- 
me numéro contient aussi divers 
articles sur les progrès du catho- 
licisme dans l'Ouest. 


Le français à l’assemblée gé- 
nérale des catholiques 
d'Allemagne 


Au sujet de la soixantième as- 
semblée générale des: catholiques 
d'Allemagne tenu à Metz récem- 
ment M: Henri Beauvais écrit 
dans Je Devoir: L 

Une difficulté s'est aussitôt po- 
sée: la question de langue. “Nous 
parlerens uniquement teuton, ‘ont 
d'abord déc laré duerques £erma- 
nisunts outrés”. “Mais alôrs, 
ont riposté les chefs, à quoi bon 
nous transporter à Metz, la bran- 
che d'olivier. à la main/-si nous 
commençons pur x refuser aux Lor- 
rains ce à quoi ils tiennent: avant 
tout après, leur foi. Ces''derniers 
d’ailleurs pres ssentis. ont fait ‘en- 
tendre: (9 lairement que la langue 
française serait - -une des lingues 
‘offi cielles du congrès où qu'on ne 
Jes. y'verrait pas: Et conne les 
Allemands venaient por eux, afin 
de les ‘gagner. à leur’ organis sation, 


“Ta ‘sacrée: Congrégation. du 


Congrégation | 
du Saint-Offce ‘a grand intérêt à 
posséder des renseignements cer- 


dan: 


fie done aux soins et aux zèle de 


le plus tôt possible aux questions 


lo Combien : comptait-on,. il x 
; et combien compte-t-on 
aujourd’ hui dans votre diocèse, de 


20 Combien environ de maria- 
ges mixtes ont été conclus ou ten- 
tés dans chacune de ces deux an- 
nées, avec dispense de l’empêche- 
ment de disparité de culte, avec 
sans 
aucune dispense, devant un pas- 
teur hérétique ou l'officier de l’é- 


sacerdotuux 


É 
Fes 


$ : 


S 


procité pour “eaux ! 
envoyé à la vie éternelle Monk et 
Bouraséà, en. ‘dépit de: la-lettre de 
recommandation que” Rédolphe 
Lemieux écriv ait jadis à à M. Bou- 
r'assa. 
. Le peuple du Canada rest le 
jouet d'une volonté tyrannique 
qui fait tout plier devant elle. 
Quand l'or. impérialiste et. une 
partie dés revenus de notre pars 
coulent à flots dans les rangs des 
deux partis à seule fin d'embrouil- 
ler les électeurs et de’ les empé- 
| cher de voter sur la question prin- 
cipale, il est permis de se deman- 
der s’il existe dans le cœeur de nos 


i 


5 Ex-interne de V'Hôtel Diéu de. Québec 3. . 
élève des Hôpitaux de- Paris. . Spécialiste en: 
. chirurgie, voies génitorurinaires et maladies : 


de femmes. 


0 


t 


Maintenant à ‘l'ancien: bureau di . 
Dr Labrecque Fe 
15, ‘12me rue: Est 
près du l'Aye Centrale: : 
PHONE 317. PRINCE. ALBERT. un 


3 


BUREA aux xl MOOSE: JAW, Saskatèhe AD 
TL GRAVELBOURG: asi 


honimes dirigeants’ autre. chore "7" VicrBondé", Automobil 
les & s M ter : | - . Cyclones: Accidents et Maladies 
que des sentiments tyranniques. CHIRURGIE rgrarpagsabiité d'emploreurs 
\ . . .: Suûr la vie 
En tout éas, il ne peut x avoir spécraLrés4 ET MALADIES : à “du Bétaile Argent à pr ct 
l'ombre du patriotisme, éanadien. ° DE La FEMME ‘64 Ave, Frovencher . .St-Bonitace 


TÉL -Maix 4572 


J. À: MoxeTTE 


mm — 


AVOCAT. & NOTAI RE. 


ETABLIE.EN 1908 


de Co. Li, À 


:-de Londres, Angleterre 


258, Avenue du Portage 
WINNIPEG, MAN, 


"| DE LA SOCIÉTÉ LicaLE or 2 


En mains maçonniques | L 
Wilton, MoMurray, Delorme & Davidson 


“En 1884, écrit Pierre Lemoi- | 
ne dans la Croix, de Montréal, Consultutions de 2 à 5 pm. BURE Lu. Canal Sonscri, ur. + + = $ 11000009 
Léon NXTTE, dénonçant dans On | piste à l'hôpitél de St. Boniface tous 708 a 1 one ICE MONTRE dr fs pré détiennent 
immortelle Encyclique la société les matins. WINNIPEG, MAN Réctaations payés, au del de - L Sora 
secrète par excellence, sécriait: ro? : ——, 
“La maçonnerie a atteint presque | rérgrmose Mars 1392 ° : ent demandés danses localités non 


Ja toute pnissance.” 

Îl su de cela vingt-neuf ans. 

Regardons autour de nous. 

Dans quels pays, la secic cn 
fine, infernale”, comme -disa! 
en, 1896, le cardinal Sarto, a-t- elle 
atteint là toute puissante, d'une 
facon ostensible” - 

Voyez la France, le Portugal. 
la Turquie, le Mexique. 

De quels purs la secté téébrett-! 


S'adresser au département pour le Nord-Ouesr 
NEW NANTON BUILDING, Winnipeg. 
M. J. DUBOIS, : C. E. SANDERS, 
Agent DUCK LARE, Sask, Gérant Local. 


ROMERIL, FOWLIE & CIE, Agents, Prince-Albert, Sask. 


Dr N.-A, Laurendeau 


163, Ave Provencher, St-Boniface, Man. 


Anderson, Bagshaw & Amyot 
avocats, Pracureurs et Notaires. L 
1770, rue Scarth, 


Régina || 
AGENTS 


-MARCELIN 


Li? Bois de éonstruction- détoutes Sor- 
te. Besu bois de:.Colombie, Portes, 


Commissaire pour af 
fidavits Fous la Pro- 
vince de Qué 


P. M. ANDERSON 
F.B. BAGSHAW 
WILLIAM AMYOT 


Gradué de l'Université "2 t 3: 
Laval.—Membre du ON PARLE FRANÇAIS 


Barreau de Québec,  :hAXS LES BUREAUX, : 


Dr Edmun Penner 
…. MÉDECIN —CHIRURC£EN 


+ 


‘BUREAU : Porte à côté de la’ pharmacie 
de M. Stewart 


se et malfaisante fait-elle actuelle- - Chassis,. Pa 
Fe . pier à Couvertures, 
ment le siège, d'une facon plus ou ROSTHERN, - SASKATCHEWAN (dalles), Pieds d’escaliers tournés 


moins visible? 
L'Italie-Une, l'Espagne, la Bel. Up 
gique, la Hollande. . 
Dans quels pare jouit-elle d'une 
haute influence séculaire, encore 
occulte, mais efficace? 
L'Angleterre, Îles Etats-Unis, 
le Brésil et plusieurs républiques 
sud-américaines. 
Quand je nomme l'Angleterre, 
berceau de la secte kabhalique, je. 


prêts. 


VV. GartÉEY, CR L. A. Gmoëx 
QG G. DuxLor. 


: Conditions facilés. 
Venez me voir à mon bureau. 


cd. A BOYER 


Propriétaire 


Diplôme à l'Exposition Provinciale 1894 


Gariépy, Giroux et- 
Dunlop. 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Médaille d'Or à l'Expositicn 
Provinciale 1901 


Atelier fondé en 1852 


155 Avenue Jasper, Est. 
| Edmontoi, Alberta 


désigne tout l’Empire anglais, car | | Mätclin, - * gas. 
1 vs s ra - 

il n " pas un seul des pas con | MASSEY: HARRIS. 

pris dans cet empire mondial, où J'L.CASE Co. … 

la maçonnerie impériale ne soit or- : Engins et Batteuses. 


GRAY ‘CAMPBELL- 
; _Voiturés‘{(dernière mode) 


: ROBINSON & BLACK 
: Prè d'argent sur hypothèque. 
… eme rec 


ganisée, sur pied de paix, apparen- 
te et trompeuse. 

Léon XfIT voyait clair et loin. 

Le Vatican est lobservataire le 
plus élevé de la terre. Du haut de 
cet observatoire sublime, il y & 
cent et soixante quinze ans, Clé- 
ment XIE dénoncait le premier, 
aux rois, aux peuples, à l'Eglise, 
le danger immense. On: peut 
imaintenant le toucher dun doigt 
presque partout: et partout pour 
ainsi dire, @h ax méprisé la voix 
inspirée de Clément XIT, de Léon 
NII. de Pie IX et de Pie X. Phé- 
notuène bien frappant et qui'don- 
ne une trop juste idée des rois et 
des peuples modernes, que ce’ mé- 
pris systématique, en dépit'des 
événements qui confirment, sans 
cesse,les avertissements et les pré 
dictions, des derniers ‘Papes... 


[ 


Ci CC RTS 


Immeubles 


|Cacéhte and Frost & Woëds Co. Hart Paar 
&: Ideal’ Gasoline Tractors. MeLauglin Cor 
| riage and Auto Co 


GIE: DESJARDINS 
É'DE KAMOURASKA, + + - Quéerc 


"A BATTRE, ‘de ss. 00 en montan 


108. VILLENEUV 


an 2e 


Le champ de bataille du biën: … Entrepre eneur et: 
et du mal.  Mänufacturier 


ee éitie) rene ges 


chez. des nations protestantes € 
me .chez les nations catho 


m anion oui Ja con- 
e donne e en franc 


livrent les plus rudes bataille 
le comprend aisément. Tà s ‘él, 
rent. : avenir dun pays. Il ‘est 3 


. 


RE PARU RS es Eee fu gas Sera 2&S Far EST ee 


Sainte Hostie passa. devant cette: 
moribonde qui s’emblait n’avoir-- 
plus même la force de désirer’ ° 12. 
vie, elle se souleva, les bras ten— 
dus dans un geste d’ ardente Sup— 
plication, elle fit un effort pour se- 
lever … Elle se leva, onla vit es 

sayer des pas chancelanis, bient5t.. 

afferinis, et s'enrôler enfin, sou— 


"en. n.dehiors des Jois communes qui 
en proclament- la réalité, — à. tous 
-- procès- -verbaux. de - témoins 
| ue leulaires ct de médécins qui con- 

Que tu seras changée. u Cor ps de Jésus- Christ. o frment leurs déclarations?. 2. 
Notre âme comme ünéh: ip recevra la semence: ‘—Je ne sais pas, Monsieur, 
- L'Ainour où tout finit LE grâce où tout commence. ‘maïs enfin, c'est bien vrai tout de 
même. . On dit que, à- bas. des os 
se remboîtent, des poumons enta- 


O moisson radieuse’e! , ‘il est écrit : a à 


t Par pendant que és 
N ce temps-là, ï Jen: Ref 


synagogue $'a Nous goûterons Je Pain vivant, substantiel. n 


eut, ma fille vient 
, dant  Soipn ne, Quelques mots. . .Et (o est Dieu qui descendra du del més se. cicatrisent. . Mais,’ qu ’est- riante, extasiée, dans Je Cor tère- 
18 V F . 
de ivre. Jésus, se] Ÿ ssitôt, Pour donne dans l Hostie à & quelque misérable — ce que cela, puisque Jes jambes triomphal du. Vainqueur de Im - 


vit avec ses disci Au 
yne femme qui depu 
gée d'une perte” d 
Jui par derrière ‘ettoucha 
vêtement ; car elle disa 


Si je puis & seulement” toucher soi tie à . ‘apaïtennt, _e : | 
je serai guéri. mais Jésus,’ 8 fétan 


À fille, ( ;—je: lui Couperais la tête ! 
Marie” z'est. PSS: plus troublée 


morb. 

“—Et alors, Monsieur, l’incré—. 
dule tomba à genoux !”, 

— Non, il se retira impression- . 
né: ce fut tout. Etle soir, ayaut.… 
réfléchi, 1l dit à sa fille: “Vois-tu,. 
nous étions tous emballés. A dm 
place de cette malade, j'aurais fa5&. 


n'sa. ‘déposition, “éharge ï. Sa Chair humiliée et son: Sang adorables ainputées n'y repoussent point ?” 


ce léchèmen kj jeune servante. ie . ° | : Heureusement que ce ,n'est 
O moisson, vers ce , Dieu. qui i choisit le froment - 
pas vous, père Giblou, qui parlez 


Lève ta grande houle et ton haut &amboïement. 
ainsi; sans quoi j'aurais le grand 


E . à : ! 
mporte jusqu'à Lui Je -fri isson de la-terre ! regret” de vous dire que vous dites 


O nappe d’or, unie au lus rofond m stère, 
PP pres P y une absurdité: car entin, vous 
Rassemble dans ton. sein les souffies et les voix, - - . > se : . 
comprenez bien qu’il doit y avoir 


F } . re ]: . , 
ais chantér la colline et soulèx e la Croix ! autant de puissance déployée dans 


né, et la voyant, lui ‘di 
confiance votre foi vous 8 


fut Je - | _ CE _ 
rt Se a aymapogae ét qu’ A1 en nv °: PAUL HarEL. la restauration subite d’un organe |sans doute come elle, et le Cie%. 
u che “, a re à A ° | - . î ‘ 
les joueurs de flûte et” une troupé de ” ge S d & qu'une a ——— que dans :a restauration d’un n'y eut été pour rien.” 
quifaisaient grand bruit: Retiréz-vous, farce, —opine- t-elle, en haussant |naissait rien. cruauté, sans doute aussi par|membre.... 0 


leur dit-il, car cette fille: n ‘est pas: môrte; 
elle n'est qu ‘endormie ; ;e ils se moquaient, 
de lui. Quand on eut fait” ‘sortir, ‘tout le 
monde, Jésus entra, prit la j jeune fille. per 
la main, et elle se leva. Le‘ bruit. sen, ré- 
pandit aussitôt dans tout. le” pays d’alen- 


Voyez-vous, père Giblou, si lo 
veut trouver des miracles qui per- 
suadent, il faut dans l'âm e quel- 
que chose qui manque à beaucoup. 
trop de gens: il faut un peæ. 
d'huinilité. Quand on est hum- - 


—Vous y connaissez done? crainte qu'en des paroles supré- 
—Non. Je n’y connais rien. Je|mes d’une bravoure si naïve et d’u- 
ne m'y connais que pour la reli-|ne piété si vraie cette vaillante fille 
gion, [du peuple n’émeuve la populace, 
. En désespoir de cause, Melon|!es bourreaux ont eu la bassesse 
cherche à lui faire trahir ses com- de la faire monter sur la charette 


“—ça me semble & évident, Mon- 


les: épaules, —êt je ne Connais pas 
: sieur.” 


Ja Toi des hommes. 

“ÉE quand! on la menace d’un 
châtiment; elle riposte, sans rien 
perdre de. son calme: 


— Voilà donc le moment de la 


a 
Les Le] 


—Par conséquent, la véritable 
question n’est pas là Il n’y en 
a qu'une : les faits extraordinaires 


tour. 


… 


, as ersécution arrivé ! J'en suis bien | pagnes de cachot : au milieu d’insulteurs de la Na- à . ble, on se contente à moins de: 
Petit Calendrier: LP PBE .  . . a Na qu’on. raconte, se produisent-ils : , . 
: aise, parce que je vais pouvoir| —-Etes-vous seule en votre géô-!tion, convaincus d ivrognerie. véritablement à Lourdes, ousont frais, et pour reconnaître Dieu et: 
Jeupi, 16 Octobre=S." Gérard Majela, mourir martyre plutôt que de re-|le ? Mais les longs mois de prison, ils ‘inver tés à ’ l’adorer, au lieu de lui demandez 
conf. nier ma religion ! ; =-Non. Nous sommes six fem-{le transfert à Paris i : un . de bouleverser la nature, il suffit 
Vesorent 17 Octobre—Bse e Marguerite $101 : - sommes six ieim mn ert a is auss souda n “__ Mais comment le savoir ?” L # f 1 ; 
Marie, vierge, ++ mes. qu'imprévu, le saisissement d'en: En lisant, par exemple, les de regarder s'ouvrir une fleur et 
went, 18 Octobre—S. Lue évangéts- + . . ; os —Pensent-elles comme vous en|tendre sa senten mort: av , e ’ d'écouter chanter un oiseau. 
… ? Marie Langlois est écrouée*à tière de reli °S ) ous € d tence de mort L Ie ouvrages, sérieusement documen- 
" matiere de religion ? avoir pu pr neer U , TE : TT ———— 
Versailles, au- couvent: des- Récol. ”_E PU prononcer un seul mob, |. qui étudient ces faits. Je les 


DimAxCHE, 19 Octobre—$, “Pierre d'Al. ; | 
° —Je ne leur ai pas demandé. {enfin ce dernier outrage de s’en 


L'union des catholiques. 


cantara, conf. pre_S. Jean d (lets, transformé en prison. J . j : J 1 lice d ét ài lus, moi, ces ouvrages; et j'y ai 
xDI, 20 Octobre— ean de Canti « e ne SUIS pas Jeur juge. e nejaller au Supplice dans ce ro- |” , » 
Los ‘| On. confie l'instruction à un sus p ge: PE 6 Pro Eu vé relatés, avec noms, adres- icali les £ . 
vonf, | . 5 Sauvat. qui var haine du |C°nnais pas leur cœur. : [miseuité d'ivrognes: rien ne peut . de La mobilisation des forces ca=- 
Marnt, 21 Octobre—Ste. Ursule, vierge | N0MmÉ Sauvat, qui. par haine du ,. . h ses, dates. certificats et procès- tholiques s'impose dans tous les 
. “ealendrier 5 : L'interrogatoire se prolonge. abattre ou même troubler le cou- sn : Le QUE: P ‘ 
et martyse. calendrier cagot,” s'est de lui- "| verbaux à l'appui, des cas qui sa. pays à l'heure actuelle. Contre ur 


Marie, inlassable, répond sans hé-|rage de Ja jeunefille. Et devant 
sitation, avec sang-froid, franche-|la guiliotine, non. cette fois en 
ment et bravement. C’est Melon |guise de consolation, mais dans 
qui se déconcerte, s’embrouille et l'essor d'une espérance sublime, 
se fatigue: Ila maintenant hâte} Marie Langlois ne trouve, pas de 
d'achever. a plus éloquente prière que sa phra. 

—En somme, vous désapprou-|se de petite-école, sa phrase d’en- 
vez la loi qui à prescrit aux pré- | fant vibrante de foi, si gaie et si 
tres le serment constitutionnel ? |confiante : 

‘Oui. “FAUT BIEN QUE LE CHRÉTIEN 
—Qui vous a si mal instruite ?|SOUFFRE POUR ÊTRE HEUREUX ! ? 
—C'est" le Seigneur qui m'a 

instruite et je n'ai besoin de per- 
sonne autre pour m'instruire. 


MERCREDI, 22 Dctobre—Ste Hedwige, 
veuve, L 


üsferaient, j'en suis sûr, toutes 
vos exigences, Vous en trouve- 
riez là, des miracles, et des vrais! 

“C'est tout de même domma- 
ge qu'on n’y trouve pas'une jam- 
be repoussée 2”? 


mêine prénommé ‘Melon, 
Ce farouche ennemi du fanatis- 
me et de la. superstition, jugeant 


Figure naïve:et cette humble fille de _ferme,: trop 
maigre gibier de . guillotine, se 
héroïque. 


ennemi embusqué partout où FE-- 
glise est établie, qui ne désarmeræ . 
jamais et dont la promptitude à 1 
profiter des négligences ou des Bé- - 
sitations de ses adversaires consti- - 
tue souvent la principale puissance ; 
tarder à s’unir et à dresser de: fêr- - 
tes batteries, c'est s’exposer à dés 
défaites irréparables. 
H. Brauvars 


EN PLAISANTART 


MILITAIRE ET CIVILE 
Une bonne et un militaire mon— 
tent dans le tramwayÿ. La bonne. 
fouille dans son porte-monnaie et: 
passe l'argent au receveur en &— 
sant: 
—Deux places! -un militaire 
et l’autre civile; la civile, c’est moi?! 


fait fort, par des: questions insi- 
‘| dieuses. et retorses, d'arracher à la 
malheureuse des Cénonciations in- 
n Marie Langlois, (1793-1794) téressantes,—de quoi forger un 
. -[sensatioñnel-complot et faire râfle 
Marie Langlois naquit à à : Fave- d'une copieuse fournée d'écha- 
rolle, en Normandie. Énfant, elle |faud.  ‘: "4 
suit la petite école où le: maître, . Nousne ‘pouvons donner ici que 
outre d'excellents principes et des extraits dè l’ interrogatoire re- 


quelque instruction; Jui: ‘ineulque produit “par: M. Paul. Gaxulot. 
l'amour de la religion et dè Ja. vé- |" 
rité. 

.“Le reste me viendra’ de:la; pait 


de Dieu!” affirme guiement. Marie: 


— Allons, père Giblou, parlons 
sérieusement. Le bon Dieu n'est 
pas un acrobate qu’on fait aller 
en jui criant: “bis.” Il accorde 
quand il lui plaît et dans la -me- 
sure où il lui plaît, des faveurs 
d’une utilité immédiate. Il sou- 
lage une douleur, Il sauvegarde 
une existence menacée, mais [Il se 
dispense d'agir pour-éblouir la ga- 
lerie. Qu'il garde-un amputé'du 
tétanos, un bssh de la. phitae 
qui le guette, c'est. déjà bien: joli. 
Mais rien ne le presse.de rendre à 
l'un l'intégrité perdue, ou :d’ac- 
corder à l’autre la: sveltesse refu- 
sée, pas plus.qu'iln’importe qu’un 
laideron trouve miraculeusement 
la beauté. . Et puis, voyez vous. 

“4 Que voulez-vous dire, Mon- 
sieur?” : ' 

—Ce que je veux dire. c'est ce- 
ci: Sr Dieu ne fait pas les mira- 
cle .que. certains ironistes ‘lui. .de- 
mandent, entre, ‘deux “pirouettes, 
c'est qu’ 31 sait que ce’. ‘serit - par- |: 
faiteiient inutile. Ce’ qu’ ni laisse |' : 
éclater de-sa. -purssance. suffit ; pour 
donner. la foi à à ceux qui: ‘la cher: 
chent sincèrement. Mais n'ya 
pire avepgle: que celui, qui ne veut 
pas voir. Voulez-vous : un exem- 
ple, père Giblou£ | L 
#=_Bien volontiers.” 


(Chs. FOLEy, de (J'EcHo pe 
Paris.) 


Cette page sublime rappelle 
Jeanne d’Arc devant Cauchon et 
les martyrs des premiers siècles, 

Les bourreaux : de: Marie-Lan- | 
glois, étaient, tous, au service de 
la Maçonnerie, qui fit la  Révolu- 
tion et la République d alors com- 
me elle a fait,. en France et en 
Portugal, les Républiques d’au- 
Jourd'hui. 

Quant: au mot. dé Ja. petite chré- 
tienne française du: XVIIIe. siècle, 
Tilmérite d’être cité. à côté des plus 
profondes pensées sorties de. PE: 
vangile. Oui, “il faut soufitir : 
| pour être heureux.” . ce 
| Cette antithèse résume tout Je 
‘| Christianisme. 


— Quelqu'un a dû vous conseil- 
ler de vous méfier des prêtres as- 


—Etes-vous bonne citoyenne ? , 
“Non, monsieur, Mais je le srnentes? Cela mec 
p — . a m'est venu 
gui! pour la religion et pour ren- ersonne. Le À 


- e Dieu. 
At ] dre ‘Service ‘à-tout le monde. + : de apart de D Dieu ? 
reize - oo ——, vous cro rez en leu. 
ans, a gamine doit: n°]: 12 Quéls sont. ces fameux évé-| Inst, VO y 


: trer en serv ‘ — n nt, crois. Si 
service. La petite : s'en ve nements que vous annonciez pour Certainer ent, jy. 
tonte résignée, car, élevée à la le j jour de la Pentecête 2. vous ne eroyez. pas: en Dieu, en 
dure, elle a compris: : queïle:. on: “Ces! ‘événements, ‘ vous. | les qui croyez- -vous donc.?... 
teur n'e st ë . bärrassé dé répon- 
st pas de-ce: monde: DäiS avez dévant i Fos yeux. Né soi . Et, fort em P 
mes=n üs pas, eù ‘rude guèrre : 2 dre; Melon-reste- coi:- : It -expédie 
Pourqu oi ‘dites: os que l'je son: ‘procès-verbal- aù directoire 


| rtement ét renvoie: à la 
moment de ia persécution est ar- du: dépai 
rivé ! ? - prison Marie Langlois, —-toute con- 


" niscge |tênte de n° avoir. compromis qu el- 
‘Île seule ! L 


‘DU NOUVEAU. . 
—Le petit vicomte. — Joseph. 
il ne s’est rien passé pendant mor* 
- | absence? 
—Joseph si, monsieur... Le- 
tailleur de monsieur n est pas vent: 
présenter sa’ facture... | 


_ aime à répéter en sénièe 46 
solation : à 
“PAUT BIEN QUE LE CRIE 

= SOUFFRE POUR ÊTRE HEUREUX ! pa 
En place, comme: en. classe; 
8e montre honnête, docile, : labo- 
 tieuse et pleine de foi, “3 


GÉNÉROSITÉ D’ AVARE 
. On reprochait à à Harpag gon som 
‘avarice et sa dureté envers les pau--: 
vrés, M 

:C est vrai, nitail ; par ‘die e ei 
fin, : mais si l’on savait. combien ce-- 
la me coûte. de donner, on verrait: 
qu'au bout du compte cela me faïër 
un gros montont. 


[ncarcérée depuis plus d’un : an; 
Muie pourrait se croire oubliée, 
quand il est décrété que tout sus- | 
pect, accusé de conspiration, sera: 
ç | déféré d’ urgence au tribunal révo- 
lutionnaire de Paris: 

“La conspiration de notre “sim: 
“Lpte fillé des champs” n’a de. réa- 
[lité que dans r imagination . -apeu- 
5 rée et malade des ‘Sans- Culotte 
Marie ‘Langlois n'en est pas moins | 
conduite à Ja, Conciergerie. Dès, 
éndemain, lei juge. Denizot. di in- 


a fa on me perséeute | en: m'ame- LH ac ao 
anti ici. ue , 


{Espérant obtenir quelave déla- 


UN VRAT MIRACLE 


ans, Mari de Lagos est D L L t. 
s'il vous. P ait... 


“Aa Levi (Seine- -ét-Oise), “chez 
“Je fermier Larondeau:: Fes 


‘Sa piété la rend* biento 
“pete 


4 


“_Honjoui Mons, eur le curé, 
je vous rencontre. “justement , à 
‘point. : Figuie vous que j'arrive |‘ 
« du Café.” u: avait, là “un : “Mon 


LA QUALITÉ D'US COMSEISSAIEP 
: — ‘Eh’ bien! êtes-vous content 
” Un Parisien; homme d esprit, de votre nouveau commissaire de. :: 
ir police?. +  : . E 
L'E Mais oui: C'est ‘un brave 
toujours pré à à donner um ! 


» 


ee 


RRREUR à 


tranqu le 


16 OCTOBRE 
URTAROOOR a ss 


ed se etatien 
SF donc pas u se ; 
ae eo 


Er e noan 
Fes ésbyière, ' 


OO 
ISSIEN 


a . 


| lise. ‘dù: Saint-Rosairé. 
rend. ‘Père ‘Ferdiaanss 


Tous articles, nouvelles, communiçations, destinéés à la publication : ‘dans le 
| FeTRiOTE DE L'OUEST doivent être adressés et parvendr: au plus tard le Léspr. Marre à 
Un Bédaction. 405, 13ème rue, Drinice-A Albert. Sask. De ee 1 

. ATautes les cor respondances pour ‘la Rédac tion doivent, être signées. | 


ar à 
k ps herbeux, et:les:ch ê 
À car J'Ouësl: font: un. ss é 


‘Pour toutes demandes concernant Les abonnements, les anonces et les travaux de 
uille, ‘ev pour les envois, d'icgents, on doit s'adresser à l'Administration : 1303, 4ème 
avenue ouest, Prince- Albert, Sask. - : 


Le EUR au ii 


Les revénus des télé éphonés pour 

| le mois de septembre se chiffrent à à 

-:1$147,381.98 et les dépences-mon-|s 
‘ tent à $89,572.55. Cire 

Ee français sera enseigné dans Et; je suis fier de dire qu'un de ‘Le réseau est propr iété du. gou- 


PRINCE-ALBERT, SASK. 16 OCTOBRE 1923 


sain et appetissent. | ‘Bref, ME. Are 
cher ne regrette pas Œ av roir traver-| 


les écoles anglaises mes grands-oncles était là”, vernement prov incial- , " à . 1 a 
. , s.. … = st 
. d'Ottawa . “Si la laugue française dispa- = ses vit gros enfan Les pro- 
raissait, il n'y aurait plus qu'une bable que cette intéressante famil: , . 
x gré | tion aui sévit £ ” à F5 ” " qu re | La navigation entre Li le., comme tant: d'autres. du’ Pla- - =. 
à C # LE , 
fn persécution à rontière de D milles pour sé- Edmonton et Winnipeg teau Central, aurait été s'étioler * 
“svs l'Ontario contre les écoles | parer nôtre pays des Etats. Unis”, ———— à Paris TT 
bilingue oinde pex-!| « ù à -f Les Chambres de: Commerce de 7. “ils os 
s 0e fangais loin de l'est de nobre devoir, .Cana- Dans sa. mentalité française, 


Winnipeg, Edmonton, Battleford 
et autres ont adopté dés résolu- 


LÉRRARARR RAA R RASE SR ne nn 


M.'Archer a mal spéculé de payer | 
comptant: propriété et nombreu- 
ex niachines ‘agricoles, ‘au lieu 
d'acheter avec ce capital un bon. 
troupeau pour l'élevage. En effet, 
ici ’est.le contraire. de chez nous 
nos maigres tèrres ne rapportant 
environ que trois p.C., vu ‘surtout 


re du terrain réussit à faire des |diens qui parlez anglais, de placer 

“BeRquêtes dans l'opinion anglaise. Î des colonies françaises le long del : h 

C'est ainsi qu'à la dernière réu-{cette frontière”. tions dans le but de hâter le: creu- 

mien des écoles séparées, le com-{. “Est.ce l'intention de l'Ontario sage ess Je gouvernement féqé- 

iatissaire Armstrong aPpuvé par | de faire du Québec une réserve ral de li rivicre Saskatchewan 

Ëe Dr Freeland proposa let fit d'Indiens, Dans ce 1 ".Jentre Winnipeg et- Edmonton. 
. ns us S Dans cè Deau PAYS afin de la rendre navigable sur 

ædapter à une forte majorité une|]es deux langues ont les mêmes |tout.le parcours. 

an con à l'effet de faire enseigner | droits, les mêmes privilèvwes. Dieu . 


|: 


5" re + n ; L 
êe français dans les écoles catho- {me garde de prononcer un seul | DB — | les” ot der aseñt rage " = = 
« né _ "5 2... |turé, le cultivateur qüi emprunte . EEE 
liques anglaises. . {mot contre le traitement géné-| M. Langlois brûlé en effigie |: 4 ju 3 pour nt LE év J. JEAN Daoust ce D. - “Emice Ducai. 
: : - . ee ce - & & OU E . 
Au cours de son pltidorer hireux que reçoit la ‘minorité au demniënt la-corde au “ou, Tandis [il ) A ( )U S T & D U GA L 2 
LA La #ie 


Faveur de sa proposition, le com-| Qué Vous devez 5 trai- Les ét diants | de FÜniversité 
Re à Pro} del Québec. Vous devez nous trai Laval d 6 élec, annonce le D que dans l'Ouest canadien, la cul- 
FRIS Armstrong are quelter à arË . ati aval de Qu >ec, ann à De- se 
issaire Armstrong déclare ne lter de la mine façon en Ontario. | "+ amedi soiré élevage. rapportant en 
& AVS + _ : N « . + C £ £ si . _ eu à : 
<gns un pays officiellement bilin Dounez à la minorité les écoles voir, préparent pour samedi soi moyenne 20. pour cent, il reste 


“né ‘ manifestation au cours de la- * 
gue il faut de toute nécessité que qu elle veñt comme nbus avons [UNE Ma à ‘ ? encore un bon revenu, même er! 


27 quelle ils brûleront'en effigie M. ‘ . 
nu enseignement du français SOTÉ donné à.ia minorité du Québec k dfroi Lanolois et son jouru il empruntant & S ou 10 Pour. cent. 
) 10 QI Langlois S ] "UL 


xnatièie premiere sur le même les écoles uu'el Ssipvait. LU e . LT . Avec un jeune et vaillant mission- 
. l . . écoles iju'elle désirait. qui vient ‘d'être interdit... j ‘ 

“ated que l'anglais dans les écoles. | naite, M. l'abhé Dubois, lozérién. 
La sonnaissance du français. dé- qui a déjà fait ses preuves, noûts 
slare-til. en francais, et il le ré- l'anglais. C’est'à 1S an que j'ap- À nf allons visiter les' paroisses ‘et. les 
lais. e lement Un: Congrès Canadien-fran-|,i ions naissantes. Il attelle ses 
spète en anglais, est non seulem pris l'anglais, et'de nul autre que cais à Ottawa. 

wne utilité mais une nécessité. | {Mwr Fallon'” 7 ° 


Les Canadiens-français font ap- 


“ÉNTREPRENEURS" DE . 
| Plomberie, Chauffage, Céüverture, : 
. Corniches’ ét Plafonds: Métaliques 
| n ESTIMÉS FOURNIS “SUR DEMANDE 
‘Attention Spéciale ‘aux: Communautés ‘religieuses 


259, Avenue Provencher, - .:  St-Boniface, Man: 
nu Téléphone Main: 6645 - _ oi Boîte. Postale 158 


“Vous derez apprendre le fran- 


‘ 


çai$- comme nous avons appris - D 


deux petits ‘chevaux; : d'origine 
sauvage et cependant très doux— 


DIN 


Excursions 
a KE): 


“Annuelles de Noel \ 


j . : « 
À 2 en-Anolais i A ie : ele: . os 
| Canadien-Anglais eb Cana-! On dit que le prochain congrès [ici on ne voyage jamais à pied et 
prendre à leurs enfants la Sn les unsevles au-|biennal des Canadiens-français | pour plusieurs motifs—Au nord, 
| 
| 
} 
E 


sænçglaise et quand: ces eufants 5e |ties sont ici pour y vivre Vous|de Ontario se tiendra l'an pro- | Kotre Dame d'Aborfield, c'est une 
ue nous tucrez pas; ct nous ne chain à Ottnwa, en fevrier. paruisse née d'hier ct composée 
vous tuerons pas. Nous sommes Etant donnée l'acuité des pro-[de Canadiens français, dont sun 
blèmes qui sé sont posés depuis [nn bon nombre des Etais- Unis. 
quelques années, cetle réunion au- | [I ont sur les autres’des aväntages 


£rouvent devant les nécessités de 
da vie ils sont mieux préparés que 
des nôtres qui né savent que l'an- 


LE CANADIEN NORD 


dans un grand pays, une aimable 


sglais. Le commissaire Armstrong | contrée : unissons-nous”’. ni  AVATERSE ee annonce : 
æ& aussi demandé que l'histoire ‘de | «jadis, quand il fut question Ur importance exteption- précieux: 10 e el one 
d'Ethaude soït enseignée. de pen ne ampértal den fn [Mel à Jeomme Jeie pères de est eanar Réductions de prix 
“[ifaur que nos enfants sachent |; &c Ja lanvue trancaise at Cana- 4 . 10n: 20 enfants nombreux, véri- ee 
£ 6 table trésor pour les colons; 30 AUX. 


Hier, dit-il, que des persécuteurs 
mou; ont enlevé notre langue et 
‘que nos ancêtres ont été de véri- 


da dans le monde officiel, nn hon- ENTRE CHASSEURS connaissance des deux langues : 
me se leva pour défendre les 46 esprit de bonne humeur. chré- 
Francais du Québec et leur lan- tienne, si nécessaire pour les dé- 


= Ports de- l'Atlantique = 


. avec: billets pour. 


Conseil d'un vieux chasseur à 
un néophyte. 


£ables martyrs. Il faut que F0Sigue. [lavait vaineu les Fran-| 374% «mi. veuv-tu ne jamais | buts. toujours pénibles, surtortt 

æwfints apprennent que leurs pè-| {ais d'Enrope, 11 avait terrassél tres" bredouille? quand on est pauvre, 50.esprit de L'Europe. et le: Continent 
res ont été chassés du sol de la pa-! Ka boléon le Grand: Wellington| —OAn/ ani; que faut-il faire! dévouement à la cause religieuse: ||] : Up 

crie pare: qu'ils voulaient demeu-| [hi méme défendit les frèves del We jamais oublier ton porte | C'est-à-dire au prêtre missionnaire CHAQUE JOUR:- 7. NOV. äu 31 DECEMBRE 
rer Hdèles à leur foi et à leur na- | és ennemis en Europe”. ‘© ‘© |monnaie! . …. Lo qui constitue l’âme de la vraie co- -CHOIX DU. TRASET LIMITE DE’ s mois” ‘ 
“éionxlité”. À «Je vous ai pailé à cœur on: LE ‘.|lonisation, Ces Canadiens . fran 


y ; : nt dissins : çais sont -bien:plus généreux que 
vert. Je pense que j'ai dissipé| : et nou 
pense j P Dans le Canada : |l2 plupart de nos ['rançais pour le 
quelques préjugés. Je saïs que TL ‘| denier. du culte. 
s Anglais nous, respecter ï. DST TEE « ° | 
le . l . pecteront: si { Suite de la Le puge) ‘Nous passons une bonne semai- 
> t£ , _ , î: . . 
seulement nous voulons nôus res des c unes si di neau-milieu de cette intéressante. 
ecter nous-mêmes” — es canpagnes font aussi lim LL 
p s s”. =" [population. Déjà ils. ont consti- 
., |menses progrès. 
tué des comités & pOur avoir des éco- 


Une résolution fut ensuite pas- 
ssée demandant au département de 
E’Enstruction Publique d'inscrire 
&histoire d'Irlande sur la liste 
-des livres de lecture supplémen- 


Saire à l'usage des écoles de la nm 


Nous voilà donc à Prince’ Al- 
Le sacre e de S. G. Mer F orbès, bert. Ce n'est plus la prairie mo- 


évêque de Joliette nôtone mais ‘un site” très varié. 

TT Sou grand fleuve possède des 

Le sacre de S. G. Mur Forbes, | “nergies électriques assez puissañ- 

deuxième év êque de Joliétte, a | tex pour éélairer el vivifier tout-un 
l’occasion d'ine ‘impressionnante | pays. 

cérémonie. Mgr l'archevêque de Il va surtout un bon élément 

Montréal assisté de NN. SS. de catholique français: et cest: un 


- . , CP. 7 : . . aisir de voir avec quelle autorité 
Érançais au manèse militaire de Valleyfield et d’ Alexandria fur ent, " uelle vaillance . BE PATRIOTE 
les prélats consécratours. g ns nn 


Windsor, Ont. et que rapporte! be L'OUEST "Je premier et uni- 
de vaillant Cluiron. nous ex-| = —"——— que. journal. français de la pro- 
£rayons le passage suivant : Commission provinciale de | vince— défend, avec notre foi in- 

“Te ne sache pas que la langue finances pour les : |tégrale, notre.antique et belle lan- 
Éraneaise ait empêché la … . municipalités . guc. "! 


:grovince. 


Dune nemntttfh > © mm 


La langue française et la loy- 
auté canadienne 


D'un excellent discours pro- 
moncé par M. Armand Lavergne, 
devant un auditoire anglais et 


ne SE EEE 
anses 


Nous venons de demenages dans un. 
_ local plus spacieux au Coin de:la 


“£ion du Québec d'être fidèle à ——— . Ouire plusieurs communautés. 
ŒAngleterre. Quinze ans après Le.Comité Exéontif de. l'uniôn religieuses ce vaste diocèse coripte 


a’ cession, les Canadiens-Fran- des Municipalités de la Saskät-|un. grand - nombre de. paroisses. 
cyais, ces mangeurs de soupe aux chewau demande au Gouverne- francu-canadiennes desservies € 
cs, demeuraient daus Québec ment provincial de nommer une des prête res venus de. fine ét t 
meersauver la ville et lu sau- Commission permanente pour con- tirés ici par 1e vénérable évêque. 


Oler los f inal ssionnaire, -Monseigneur 

valent, alors que les Anglais se trôler les tiuurices des municipali- |" mis : on 5 

æéEugiaient ailleurs.  Qu'arrive- tés dans l'énission des bons et des Roux giions so évêch 

16-tl pendant la guerre de 1812 ? débentures. Ceci assurait fune grande maison de famille sacérd 
4 s [a] ‘ ci 

JA Châtanguay, 300 Canadiens solide, garantie et. facilitera, tale—pour visiter lex campagi 

æommandés par Salaberry repous- ; 


les emprunts chez les. capitalistes lointaines. 
satent 71,906 Ainéricains, et une 4 


étrangers. Le gouvernement ‘a <<, 
Sois de plus conservaient, cette accueilli favorableinent cette dé-|. 
réerre à l'Angleterre. Ilsdevaient mande. en 2! = Ù .. al 
parler français. durant, ces: guer- | ; TT à 
es, ef cela ne les enpere point|N 
d'être de” loyaux sujets.’ .Rappe- 
dez-vous. Ja prise de Détroit. Pres- . 
|: ue ‘tous les soldats du: vainqueur | . 
“Ætsient des Canädié: Français. [fi 


Dr— Les. Sie 
“plusp 


quelques ‘cabanes, comme ‘qu 
prait, les Es Fe nos ‘mon 


ñ 


Snéipé 
FL et les’ dr 


Gbué à Soettr e, 


énple s ap 
Arai Thdépe 


hi “loyale | “opposition? 
pélons ve que-nous:disi ns ux der '- 

Ares éle tions © 

neñt au pol 

dier, quand leu 

nous occuperon 

senrs . à 
{Dans le. domain :Spécial"qu 

s'est attribhé le 

accomplir un “travai 

nient politiqué: très. utile. x 


Nous vivons en pays “britanni. 
que. et ous les: jours nous ayons. 
fa preuve que le” “fair play": es 
an nom anglais et.une éhôse fran. | 

eaise par excellence. 

Est- il possible de ‘croite - 


immense ‘blague du” “fair: ‘plaÿ . 


britannique, quand : not $. somineés 
obligés partout, en ‘dehors du Qué-} 
bec. de rev eñdiquer : Sür tous les 
tous et par tous les moyens’ “justes | 
le respect des droits les plus :nt 
gurels et. garantis, .par sureroit,- 
par le pacte de l'Acte dé FAmé- 
zique Britannique. du’ Nord dé 
1867? Ni les -évèriements vôonti- 
puent à nous être aussi. contraires, 
nous finirons par perdre entière- 


“ment confiance en: nos concitoyens 


angloiXons. Nous croyons plutôt | 
que le peuple anglais du Cariada 
. nous est génér lement s 


“secourir ceux qui se défendent par- 
fois si mollement. 
Jes journaux politiques qui exploi: |. 
dent tous les sentiments anti-fran- 
cab, et les chefs de partis toujours 
englins à écouter: les füctions: les. 
plis remuantes et les. plus tapi- 
gesex. Car il ya veux. sortes 
d'fommes politiques :* les, politi” 
ques proprèment ‘dits qui condüi-| 
sent l'opinicr publique;.et lés po-: 
liticiens qui: se Jaissent. conduire 
prë elle. Et encorel: Les. premiers 
sellaissent conduire ,par., la. saine 
opinion publique ‘quand. les se-. 
cohds ne PéContent pas" 
É . CH Clairon) c'e 


‘ 
Hi 
je 


oies ferrées d gens. Ouest. 


1. LHinlérêt de: édue: ation de: nos er 


nuelle à à Montréal” le der. octobre’ 
1 a été décidé”de bâtir ‘plüsieats 
lignes et embrancherient;dans 
ï Ouest à entre auties une igne d un 
poini près de Swift Cùrr rent, sûE Ya 
ligne principale du’ C2 N RS à $e- 
dere ewick environ 590: millés, . 
l'enbranchement ‘dé nu 
nt HH milles, | 


sont causés par Palo 


En condamnant” 
travaux forcés le. j 
Laroy, - coupable de, Jol: 


rince-. \Ibert, s ex 
able en res te 


dm non expéri 
: ‘dix des er iminels.q 


:‘Mence de la bo son Ôt 
tuse de leur Crim 


La digue . -Gambou 
abs tacle qui ferini 
an de F- anamal 


<a 


’apprête”;à désarconner.| 


sÿmpathi- 
° ‘ que. bien qu'il n'aillé pas. jusqu'à, 


Ï faut accuser. 


LEA 
pe ee 


rt financier d; gouver- 
‘mi, is de: septem -| 
es. ‘dépenses fu- 
518 ét les recettes 
- Povr. Je. même 


, les recettes 


z tm en 


! Marcelin, Sask. 


tes 


* 4. 


L état ‘déplorable de la tempé-: 
“iâture” ‘du ‘coinmencement de la’ 
“semaine a rétardé duëlque peu les 
travaux -de‘la récolte. Mais le 
temps s'étant. remis au beau les 
ba ges Sont recvmmencés. Cette 
_Semaïhe. nous n'avons -pu”‘expé- 
dier que 9. chars + il nous. aurait 
alu: 49. chars pour satisfaire les 
demandes. d expédition. ,Actuelle- 
‘ment :nos “élevateurs ont près de 
60, 000 minots en ëntrepôts. * À 
pareille. date J'aunée: dernière 


Inous'n'avions que :17.chars ;d'ex- 


rpédiés, tandis que cette année nous 
en avons 58 chars. 


 L'ét tat de la récolie de M. J. 
Boyer; ‘ést celui-ci; 

Blé 1007 adres 4200 )'ninots: 

- Av oine" "Ÿ acres 650 minots. 

Orge. 10 acres 459 miinots. 

Palates l'acre 220 rinots. 
La qualité du blé est celle-ci: 
deux tiers no. 1, un tiers no. 2. 

“Les travaux de” lexcavation du 
nouvel ‘hotel sont terminés. Ces 


travaux étaient sous la direction 
de M. J. P. Labrosse. 


M. le Dr V. Bour geault est aussi 


_—— 


nn in. — ppp SR gr PTE Dr pr ren 


er 


à construire un ‘hotel, les travaux | 


“avancent rapidement. 

‘On’ annonce pour le 21 octobre 
‘prochain ‘ une grande vente de 
chevaüx de: prenïüier choix." Ces 


chevaux ‘étaient: - la: propriété de |. 
-Labrosse, et “Failleu commerçants |” 


Ldanimaux. ape 
> état à inancier ‘&e “Marcelin 


augniente -de jour en. jour, aussi: Tes [Ÿ 


: F# Woyageurs de éommerce y afflüent. 
En C.P.R. construire plusieurs e 


La commission scolaire s’est réu- 
nie ‘hier soir sous la présidence de 
AL .&, Boxer. Plusieurs, questions 
!'fmportintes ont été ‘décidées dans 


fants. —. 
M, J. I. Landry 
Prince-Albert, 
Mme Hopkins ! ‘anèr re deM. le. 
Dr B. À. Hopkins, est en -prome- 
näde à à Marcelin, F hôte ‘de son fils. 
“On'annonce pour le 15 octobre 
Île. mariage de Milé Blanche’ DA 
gentis avec M. 7. Craie, tous dénix 


ext” reven u de 


sans 


He 


FRERE 


| CASIER POSTAL ais. 


Réductions Spéciales le Sam édi dans. tous les départements 
Venez faire une visite au seul” Magasin canadien ‘français 
à rayons de Prince- Albert. en tat t 


POTVIN: FA BARIL. | 


MARCHANDS: GENERAUX 
9083 AVENUÉ CENTRALE. 


LA 


EN FACE DE LA ge’ RUE ‘ 


‘Nous prenons les: comimätides par Téléphone 485" 


* Livraison à domicile dans n’importe quelle partie de laville- 


© Magasin” d’Articles 


pour hommes 


Habits 


Chaussures TS LATE R”" 


| 9067 À Âve Cine 
. Telephone 186. 


vs ° oi 


F.:X. Gervais, Tailleur. 


° Nettoyage, Pressage, : et : 
Réparage d'Habits 


4 


à. | vendre. dans une paroisse. . françañe, .. 
2 milles de l’église, de l’école, dela sta- 
‘tion, de l’élévateur, toute cultivée, “bien : 
‘batié, très bon märché. Dr ne 


“ACHAT, VENTE, ÉCHANGE de 


fermes et. propriétés de ville.: 


: ‘ASSURANCES : Incendie, Vie Acci 


dents, (Grêke, Bestiaux, et...‘ 


. … Circulaires 


RRRN RS SUR S STE 


Et rttrtt 


_Envoy eZ-:NOUS- sl matière que vous 
désirez faire imprimer et nos rédac- 
- teurs feront, toutes les corrections 
. nécessaires... C'est %e seul moyen 
de vous. assuier des impressions 


‘. françaises. impebcables | e et 


“T1 né coûté pas plus cher de faire 
faire cèt oüvragé d’une manière par-. 

‘ fdite—il s'agit tout simplement de. . 
confiér ‘Votré' "commande à une.im… . 
primerie: qui en fait. une. spécialité. 
(LE PATRIOTE DE L'OUEST 


est. outilié. pour. faire toutés” les’ 
impressions dont, vous avez besoin. 


RARE 


” Cartes d’ affaires 
: Entêtes de lettres ” 
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Ke 
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Etats de comptes 
© Enveloppes 


F actures et: 


F ormules de tous genres. 


“Nos prix. sont modérés . 


Accents français sur fous. 
: nos: caractères de fañtaisie. . 
Nous nous chargeons aussi 
de la traduction française 
ou anglaise : _:: :: : 
‘Estimés fournis sur <erende | 
‘Uné attention spéciale est. äc- 
cordée atrkcômmandes : par la 


poste. EE 


‘ 


+ 


La 


444444 


Ets = Sue = = 
 —. ne 
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FE 


“Fapie 
ss 


me 


deaux: 
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Le net 
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Tel est le premier des’ conmände: 8 
ments:de Dieu donnéà Adë n'set) 
datant d'Eden,— avant le ‘Sérpent Lüt} | 
-Quand le Satan du Kabbalis- contemporaines, “ont s surgi; jusqu'à : 
‘me,—du haut de la Montagne ë, où pré nt, ‘dans EL Rep s ét 
il transporta le Christ >0 xs le d, Cans 
tenter,—eût, en 1517, vu à Fœu- compris. | Fr DE SU ' 
vre Je moine apostat Ludher (son Dre £ ut” de: Caïvin ct J' Knox 5 (mort 
wrai nom), né en 1483, mort en Pour les  Canadiens- rançais | en 1572) Six sous-secte ülir 
1546) Kabbalisé, Tamuldisé, et catholiques. et pour. les catholi- Presbyterians ; id ‘school. Pres- 
plus tard F.. Rose: Groix : “(Secte ques d’autres races, répandus dans byterians ;— New Schoo!. Presby- 
4Judéo- -Templière) ; quand : il l'eût le grand Nord- Ouest, cette genèse, terions; — - Associated” Presbyte. 


historique présente un puissant 
vu prêcher son nouvel Evangile” que P P 


du Libre examen, delà libre- chair, intérêt au point'de vue de la Foi. 


voudrais voir traduit en. 
de la libre-foi, sans œuvres,—-le £ Je vou nm ihècle « FRI NALISME (Eu 
souflleur infernal du Serpent d'E- rançais, en polonais, russe, ruthè- ritains) d'erigine.calviniste;'com- 


den, -bénit, à l'envers, Martin, le. ne, allemand, ete., ce livre très re- ime doctrine, Fondateur anglais : 
“bon apôtre.”’ Parodiant le pre- marquable plein de, révélations! R. Brown XV Ile siècle). Autant 
mier commandement de Dieu, Sa- étourdissantes. . de: sous-sectes que de “Congrega- 
tan dit à Ludher père officiel du S'il ne s'agissait pas d'une ques- tions.” Statistique‘impossible.. 

“Protestantisme” né de l'union. de: tion grave et du salut des âmes, VIII MEMNONISME. Fondateur : 
Ludher avec la Juiverie (1) oc- catholiques et protestants de bon- (XVIe siècle) l’ ‘apostat Memno Si. 
culte. ‘ ne foi pourraient se faire plusieurs | monis, apôtre‘ d’abord de l'Ana- 


. La maison: a Valade 
est la seule-maison 
canadiennefrän- ‘ 
caise en mesure. 
* d'annoncer’ qu’elle ‘ 
F vénd ses marchan- 

dises aux prix de: 
l'Est.—Entiere sa-.. 
tisfaction. garantie 
ou argent. remis— . 


rians— Refor med. Presbyteriuns 
(sic). érthern Presbyterians. 
VII. CONGREGATIONALISME (Pu- 


opter tcp pme envie né 


“Croissez et muitipliez- vous_— | Pintes de bon sang en lisant cet bäptisme. Deux sous- sectes, pri- Venez nous voir. et 
Soyez le père de sectes innombra- opuseule de ban sens. , mitives: Fine anabaptist (les jolis vous serez. satisfait . 
Une seule remarque: l’auteur | 


bles * anabaptistes)— Course : ‘anabap- à 
Et “Luther. _avant de mourir! Parait peu au courant des vraies|{ist (les anabaptistes grossiers). , Sous tous les” rap- 


Plus tard de ces deux sous-sectes | ports. En oo | 7. É 


subitement dans son lit, d'apo- origines Kabbaliques du luthéra- 
i indi j a —découvertes récentes du sont sorties 14 ‘“‘sous-sous' ’ sectes ‘ | 5 
lexie, ou d'indigestion, d’autres nisme, R 4 
Pont suicidé -—pôt voir sortir de |5te.—et de l’action combinée du| IX. Baprisme fondateur an- lil - . Plomberie, Shah e et : Couvertures + 
maçonnisme moderne dans la inul-|glais: J. Smyth, 1608-1612, Lon- Ingénieurs € e £ 


son ‘“‘Evangile” Réformé. 


emas 


lo. Les Anabaptistes, (1525) tiplication incessante des sectes |dres, 12 sous-sectes : General Bap- PLOMBERIE. . De canrracee am se 
anarchistes du temps : que le P. Krull appelle “Christian |tists: = Particular Baptiste; —$e. _. SANITAIRE CHAUD + 
20. Les Calvinistes (Huguenots) aeblent d'a parce ; an les venth day Baptists;—Six prinei-|ll. 74 rue de he. Rnb west. . | APPAREILS à GAZ ? 
dont l'apôtre préchait la négation Suiuorent d'un masque de Chris-\yles Baptièts ; — Dunkards où :PRINCE-ALBERT, - :S; ask. : VENTILATION | V4 | CORNICRES L 
du libre-arbitre,—au nom du li tianisme—alors que la plupart German Baplists; (1780)—Pri- ’ ;ABAT-SOUR + 
7 7 ji .. | | -{(SKMights) À : 
Bre-examen :—et la prédestinatien n'ont gardé de chrétien que le |mitive Baptists; (sie.-1835);— CHAUFFAGE ‘ca BTÜRES en 


nom. Separate Baptiste; — United Bap- RE EEE P VAPEUR-et « a. 
HENRI VIII CONTRE LUTHER  |fists (sic XIXe siècle) —Old-two- - — | EAU- CHAUDE 
Je signale, en passant—après | Seed-in-the- Spirit Predestinarian 
un excellent exposé! théologique, Baptist (ouf! eom nencement du 
apologétique, du Catholicisme— XIXe siècle, Manichéens});— Win- 
qui occupe la majeure partie du nebrennarian Baptists ouChurch 
livre, — l'analyse d'ün document of God .(sic);—Campbellite Bap- 
rare, la Fidei defensio d'Henri | fiste ; (1817). 
VIII contre Luther. Le futur| x. Moravians brethren (Frè- —— = 
Pape et Roi -de l’'Anglicanisme res Moraves, 1457) Réorganisés, || Agents de bateaux pour. l'Europe et 
avait repu une éducation qui le|en 1772, par Zinzendorf (Allema- || és les parties du! monde, aller où 
destinait au siège archiépiscopal gne). après le 10 novembre. 
érimatial de Care “On| L_ Quaxans (Amie) fondée | M AeLErRe de Pre 
sait qu’à cette epoque netaste des |en 1647, par le cordonnier anglais 
abus énormes,—grâce aux grands |G. Fox, Quatre sous-sectes : Oo. ROMERIL, FOWLIE. & QE 
Seigneurs et à l’épiscopat du|dox-Hicksite- Wilburite. Primiti- Batisse.de ln Banqüé Lnpériale. 
temps—s'étaient glissés dans l’'E- | Quukers. Caster-149 PRINCE ALBERT 
glise. Le moïndre n’était pas la! XII. Mérnonise, Fondateur #27 Gorréspondence en Francais. où en Anglais &a 
Le P. V. H. Kruli, C. PP.S, (2) dévolution des sièges épiscopaux à (1738) anglais J. Wesley, plus 
2 eu la patienre, le talent, —\'his- des aristocrates ambitieux, attirés |tard france maçon (1788) trois, 
toire vraie en mains,—de résumer |Par les richesses ecclésiastiques. puis dix-sept sous sectes : Metho- ALLEZ. AUX 
—_——— | Le primat manqué de Cantorbery | dist Episcopal Church;— Metho 
mn sure Lutherau qu! L'Enfun Tet-|se rattrappa -plus tard en a “papi- dist protestant Church j—Wes- LIBRAIRIES. KEROACK 
avoir introduit dans son An- 


Grisar: ‘*Lather” traduction anglaite. 
Vol 1. (St Louis Herder, Etats-Unis, |glicanisme un nouveau ‘“sacre- 


4912.) V. pp. 346-347 et les commentaires | ment’ cher aussi à à Luther, le ‘di- 
de l’auteur qui n’admet lesens donné ci- 


METAL: ‘et'en 
GRAVIER: 


LA CIE CHARETTE, KIRK- LIMITÉE 


ss 


ST. BONIFACE, - (Manitoba) 
Phone Main 7317-7818  - ce. - Boîte Postale 199 


Plans, Spécifications et estimés Fournis sur Demande 
J. À CHARETTE, Gérant Général. 


Doseeseses 


Aux Constructeurs 


à l'enfer, comme au ciel: 

30. Les Zwingliens, ou ‘“‘Sacra- 
mentaires ? ; 

40. L'Anglicanisme (1534) fon- 
dé par le tyran Henri VIII—Ïe 
même qui, Fidei defensor alors, 
avait auparavant défendu les 
Sept sacrements contre le ‘“réfor- 
mateur” de l'Evangile. 

Ajoutez-y : - 

50. La prétendue “Eglise luthé- 
rienne ” (1517-1520). 

La ‘bénédiction ”  satanique, 
Kabbalique, commençait à pro- 
duire ses fruits, —comparables à 
ceux des arbres maudits de Sodo- 


me et Gomorrhe. 
+++ 
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MAAAAAARAADAS SA A2: 


LCR SU RENES 


LE 


Quelle que soit la quantité de ‘bois ou d'autres 
matériaux pour construction dont vous ayez be- 
soin nous sommes à même de vous les fournir 
et serons heurëux de le faire Toutes nos. -Ma- 


fant toute : : concurrence.  Si..vous: en désirez. 
une preuve. apportez-nous. la liste des matériaux” 
qu ils vous faut et nous’ vous s donnerons: nos s prix: 


Ve de te net des Tant 1 nue Ve bee ml a one due et 


sr DE sais 


gregational Methodist ;—FreeMe- Pour iv res. de prières, . 
thodist Churchs;—.New Congrega- objets religieux,.] livres 
tional. Methodists;—Independent|.. chssiqués, : romans;ete.…. E 


Lieu Rüe.: ue de T ‘Ave Se: 


Se en Ne monte pee spa dat 


Jegeville, Indiana, U.S.A., 1912, vol. in 
42, 238 pp. 25 cents. : 


dessus à cette lettre. vorce, “sacrement de l’adultère”.. Methodists; — Primitive. Metho- 227: rüe Main  Winaipe g 
(2) “Christian Denominations”... Secon- LES SECTES ET SQUS-SECTES dasts;— Bible Christians; — Uni vis. à-vis la re Ste-Marie | Téléphone: 715, Re en LA ‘Cési SE ér Postai 306 
de édition, St. Joseph printing office, Col-| js dit voici l’énum ération des | {€4- ‘Methodist. free churches;— PRINSE-ALBERT, Lu _ Lu. 


52 rue. -Dumoulin, ” St-Boniface 
(A survre en Ême page) ù Nous n'avons pas de cataloque CT 


sectes et sous-sectes anglaises, seu- 


» 


4 
- s 


No. 3. FEUILLETON DU PATRIOTE DE L'OUEST réveiller le lendemain, frais, | mais s hier, je ne SaVais-.pas vrai- tente qui n’en peut: ni mais. Le 
4444444 joyeux et toujours prêt à tont. ment. où donner de la tête. Ce soir | vent l’entrouvre et la’ gonfle, corh- 

Le vendredi, je me mets à trier l'ouvrage est avancé, et, nous pour-| me s’il voulait la lever, aü dehoïs, 
et séparer le bois de celui de la Cie | rons bientôt commencer à bêtir. |la rafale la bat et. l'agite violem- 
Je n’ai guère le temps de: penser]: Samedi 7 Sept.:— Dès le lende- ment, elle frappe. ‘dé ‘tous- côtés |: 
même à la pire, vu que j'ai au de-| main, en efet nous, commençons. comme ‘81 ne ‘pouvant 8 arracher, 
18 de 20,000 pieds de bois à démé-| La Cie à vainement tenté, l’au- |elle voulait se mettre em pièces: | 
ler moresau par morceau. Des Es-|tomne dernier de remonter .la. Nous pensons à nos amis du: Nas- |: 
quisaux transportent à mesure Dooban River qui se jette ‘dans ja copie qui. attribuaient : Jeur. heu: |. - 
que je le trie, le boïs qui nous. ap- mer; au fond de l’Inlet, à, 250 mil présencé 
partient. De. son côté,le Père Le- les à à l’ouest d’ici. La’ question : de. 
blanc dirige d’ autres sauvages qui|savoir où bâtir est donc tranchée : : 
sortent de l'eau et apportent à c'est i ici que sera le poste et! par | 
proximité de la maison future le suite la mission. Nous: tirons done 
charbon qui traîne de tous, côtés. nos ‘plans pour construire une: mai- 
I] ne peut se résigner à voir des son: chapelle de- 30 pieds de long, | x 
pauvres vieilles exténuées sous le sur 16 de large, et 12 de baut| 
poids, charrier à à dos ces gros sacs, ave ec toit Fra GRIS | à équerre. Les! 


grande. fête’ pour. nous deux que 
‘ce‘jour dela. Nativité dela Très. 
‘Sainte’ Vierge. et: pour moi qui 
fais. en cé : sjour, Yanniversaire de- 
mes : prerhiers : vœux: Cest comme 
jadis, à à Ja fin. ‘du. Noviciat, le com- 
méncement “d'une” “vié: ‘nouvelle, 


Récit d'un missionnaire 


“Au pays des glaces perpétuelles”? 


HAEHÈEHÉEES 


indique 
L à ésité sans 


Faute d'espace à l'intérieur, [C'était bien la première fois que 
en avant, et.tout près de la porte! deux prêtres missionnaires O.M.I. 
comme une muraille de ceaisses|se répondaient l’ùn à l’autre en 
empilées et recouvertes d'une toile | priant le vrai. Dieu: “Eclairez les 
æiée. Ouvrons une caisse de thé, |infidèles, Reine des Apôtres, priez 
de sucre, un baril de biscuits de] pour nous. . 
marin, sortons quelques boîtes de| Le Père Leblanc. malgré tout | 
viandes en conserves, cherchons|tout son. enthousiasme: et sa joie, 
maintenant casserolles, poêle: . à éprouva ce soir là ce qu ’éprouvent | d 
frire, lampe à pétrole qui nous|les jeunes. missionnaires, lérsqu’ils | c 
tient lieu de poêle de cuisine;avec |campent pour la première fois. de-. 
deux livres de pain. que. nous|hors, en voyage. Il: ‘ne put dorrüir, 
avons reçues du Nascopie,” voici Mais j je dois dire. à sa. “louange | 
notre premier repas, qui.ne dirait qu’ ‘il s'est ratrappé sa2s  scrupule, 
rien ailleurs, peut-être, mais nous depuis, Je pe sais si aimé son | pe- 
le prenons avec bon eppétit et tit ht dec carip, “ais” ce qui _est 
d'un cœur joyeux. . Ne certéin, C est ‘que ce: petit. lit : lui | 

Nous étions. chez nous, Le sôir, va bien, car, a peine-y couche- t-il 

nous faisons ensémble la prière. qu Al 8 ’endoré à à mér: eillé pour: se 


au ee a, 


‘énx aussi ‘pensent n nous, san dou: Plei 
te, que ‘Dieu. les garde! . 


“Dimänéhe, .8 Sete 


ve 


L E, veaux voliges ‘ou montants Squire. 
non ‘qu ‘une. ‘épaule libre! et: c 'est É 

pitié, de Jes. voir. Le Père alors. s'y|mu 
met tout entier, et le &oir, à la cou l'de 
jeur non équivoque ‘de: ‘ses mains 88 Emblées mesurées,” 
et. de: son visage, je puis. lui: dire] clous 


an AE 


‘Ja Croix 


clo 
én toute vérité qu’il .a - travaillé ré 
comme un nègre... Qu’ importe. me 
dit-il : en riant, au moins, je. con 1 


“cettes premieres 


EE 


Magonnisme.i 


nom brét x m vel uitatiens, 


Protestantisme 
,Dritea. “brétliren: Hal 


\ | SRARERS. Fouidatrice, 


de’ la. divinité. du Christ. 


sylvanie (Etat Unis) deu fus 
sectes :—Old Constitution : Bre> 
thren (minorité) Wew Constitu- 
tion Brethren: ( 1889). 

XI. ADVENTISTS ( 1 1812 21849) | 
Fondateur W. “Millér. Si 
sectes : | Fvangeliéul adventists; 


EF M: - Emmanuel, Swedenborg, 
visionnaire Kabbaliste (1770). 


| [vention; General Chürèh. 


Union (1860); —Age to come ad- 
ventist (1851). ni 

XV. DOWIEISME. (christian 
Cutholic (sic) clurch: éme. Zion) 
Fondateur écossais: J. A. Dowie : : 
Deux sous sectes : les partisans du 
successeur Voliva;. ‘Dowie 
{mort en 1907) et les nus es. 

XVI. SAËVATION (Armée. du 
Salut} fondateur: W. Booth, pre- 
chèur méthodiste (1878). Sans 
credo special. Au lieu’ de fréquen- 
ter une “église” protestante quel- 
conque ils ‘préfèrent les “parades” 
et les barracks.. Deux sous-sec- 
tes. Lnglish Sulvation Army: — 
American Salvution Army(1882). 

XVIL. MoRMOnISMe. Fonda. 
teur: le FM. J. Sith, ’améri= 
eain, auteur Qu “LŸRE DE Mor 

Mox” (Révélations: Kabbalistes) 
(1830) : — Organisateur de la 
Church of J. C. of later. duys 
(Eglise du Christ des derniers 
jours) Dogme fondamental: LA 
POLYGAMIE (révélé à: F. . Sith par 
un ange... -Kabbalique) tué en 
1844 dans unie émeuté, prison de 
Carthage (Etats- Unis) . Succes- 
seur F. Brigham Young (1847). 
Fondateur de “Salt. Lake City”! 


| Glover, divorcée Patterson, épouse 
Eddy. | | 
: Béc APITULONS 
Total : 22 sectes principales, | 
toutes issues, en pays de langue | 
anglaise, du “protestantisme”— | 
issu du Lutheranisme,—lui même 
issu du Kabbalisine taimudique. 
SOIXANTE DOUZE SOUS SECTES, 
total global : QUATRE VINGT QUA- 
TORZE Sans compter les sous sectes | 
congrégationalistes. ce 
! CoxcLusiox 
‘ Les catholiques canadiensfran- 
cais, anglais, iriandais, allemands, 
belges, polonais, ruthènes, 
ciens, éte., s'ils s'unissent fédéra. 
tivemient. sous l’ œil de leurs clei- 
gés, à l'abri des division de partis 
formeront un bloc solide, su mi: 
lieu de cette poussière ‘de sectai- 
res qui vont s’atômisantsans cesse. 
‘In Christo veritus et unitas— 
Sint uni... | 


L. HaCAULT 


Un catholique, un protestant 
- et un juif: 


‘Dans un’wagon ‘de chemin de 
Deux sectes: (1853) la minorité|fer, un vénérable prêtre catholi- 
opposée dit-on, à la polygamie. et que avait pour voisin un petit 
Ja majorité la pratiquant. : ‘ ‘| vieillard, vif, sobre en paroles et 
| KVIIL UXNIVERSALISME, F 6n-] dé manière distinguées. . En face 
:  dateur: J. Relly, précheür du, Mé- était un ministre évangélique qui 
‘thodisme  calviniste originaire cherchait à À capter | la confiance.du 
Londres (1750). -La'secte : “fût € Or. juif, mais ce dernier faisait. peu |! 
ganisée, aux Etats-Unis, ‘en 1785; de cas de lui. - 
par J. Murray. C'est. Ja Secte ba:l° On. ‘attendait ‘le : “convoi, "Le 
que Son dogine essentiel ët protestant : sé, mit à à dire L un air 


Pre ès d la. maisin, ‘en bas, Je. Père 
fini Le Loisage: … .: “Lrargueul + s'est fait. an: établi à . la 

Mercredi NOUS LTFOIS portatif et primitif, ‘une poutre. 
Première couverture en piinehes sûr quelques caisses en font tous-les 
sur le toit, II pléat,sil IL choisit; mesure ‘et scie: les 
hâter de Inetre :. RG à planches. L'équerre, le’crayon, 


Les chevrons sure toit aptès ax 


l'abri, : J égouinne, . Je Pois nes À toujours 
Jeudi : — Beat E 
Xième couverture 


avec papier feutre-entresle 
V cndredi —Recouver 


le :‘toit| de:coûp’ de maftenux au matin au 
x KE . 
pl l Parfois, Ne 
cra, le premières añnées s: lé. 


deu qui nous : manque 


Samedi I fait ‘froid 
vons 


bois 


afin de Je: prétég 
+ Mauvais temps qui n men: 
Cette seniaini 


É 


© de nus, tantôt c'e 
* tempêtes qui fait ae 
de Ja Ier, nt 


CRT" 


ance. dans ; Veai peu 
tout. AL née 


Sir 
“ons ot 


De 


nles AEUt enouse 


El 
A ST RL ES ÉTAT 
5 


“Dé que: 
Se RE 
les<rochere du: Sa 


me # 
ne 
à 
re A 


et. vice 
Taft, ex président dela 
ae TOnele - Sam ct 


laise ” ‘Anne Lee—Négation 


: XXI: La NOUVELLE JÉRUSA- 
LEM (Chur ch.of-the New  Jerusa- 
lem) : «C'est Ja Vôuvelle Babylone 
aq 5l fhudrait lire: Fondateur. le 


| Deux. SOUS: sectes: (General. . Gon- 


Advent Cristian. (1861); Seventh “XXIL : CHURCH or CHRIST. 
day udventists (1845); Church of ($cientists Christian 
God (1865); —Life-und -advent Fondatrice : la femme Eddy, : 


(1876 ‘Boston, née Baker, épouse]... 


que x minorité 


galli-| 


pu Es 


ennuyé: “de:cette nd 


=" juif lui prit courtoisemen là 


|a‘raison ; s'il’ n'est pas” venüs 


un juif, toi aussi ! ? 


qu'il dort pendant le sermon.” 


chandelles, 


Science). De quel côté est l'intolérance | 


dérgble, écrit M. Henri Bourassa, 


moins de la imoitié de la popula- 
‘tion de l'Ulster r—$0it: gouvernée 
[par la majorité-catholique de l'Ir- 
lande, même avec toutes les sau- 
Vegardes que la loi garantit à la 
minorité; mais ile trouvent abso 
Jument juste que la majorité pro- 
testante d'Angleterre et d'Ecosse 
gouverne la population catholique 
de Flrlande toute entière.” 


- 


Un monument à Madeleine 
de Verchères 


De sue org 


. Le 21 septembre eut lieu à 
Verchères le dévoileruent du mo- 
nument de l'héroïne canañienne 
Madeleine de Verchères. 


Ce monument est l'œuvre de 
M. Philippe Hébert et l'initiative 
en est due à M. l'abbé F.-A. Bail. 
largé: ilest en bronze; mesure 
vingt pieds de hauteur et repose 
sur un socle haut de cinquante 
piéds. . Le socle.a été construit à 
l’aide de pierres des champs, ce 
qui doûne ui aspect. pittoresque à à 
toute J'œuvre.: Sur:le soële est la 


statue de l'héroïque. -Madéleine, le 
Fusil à à la main, un: ‘chapeau de 
soldat sur la. tête et les yeux tour- 
hés VÊTS, s, le euve däns la, diree- 


la’ rive, à x l'endroit “même: où le 
vieux. fort. de Verchères était 


2 P 


üne- femime Esquimaude 
nous faire Ja cuisine, depuis que 
nous avons reçu dela viande. des 
chasseurs qui sont revenus" cette 
semaine." Noire ménagère Sins- 
talle-le long et'ä l'abri des sacs de 
charbon, empilés,. ‘plante trois ro- 
ches plates, voilà le-foyer, quelques 
|ripes. ou menus éclats de bois lui 
servent.de : combustile, HE ‘viande 
est cuite dans son. jus,. ‘et, dans 
[| Peaurelaire.! :Le: ‘sel;‘le poivre, les 
- légumes, le paix même fait défaut 
au repas, Fet:le Père: Lebline s'é- 
ionne que la viandé soit si bonne. 


se 


Re 
SE JEUDI. 16 


te 
MONT EE re Een 
Ma iscrète no 
lédestinent'que| dé faisait mine de’sél: 
‘exclusion! des l he. k 


je 
suis dans le vrai, et dans tous ‘les 
|eas vous avez complètement tort.” 

Le pétulant ministre s ’adressa 
alors à-un petit chien qui dormait 
pelotonné sur les genoux du:tal:| 
mudiste : : “Serais-tu par hasard, | 


Non pas, riposta son mättré, 
il fait gras. le vendredi: il n'est 
pas non plis” ‘eatholique ; il ne 
peut être que protestant. .. -puis-|. 


Le protestant, à ces mots, fait 
une wine assez semblable à celle 
d’un patient qui voit trente- six 


D] 


“Les Orangistes trou vent into- 


protestante— 


vient quelques morceaux de sucré, 


e. raient recherchés D N 


À 
NS € re: 
: PTE ap al RP re cer CE 


ge a 


BANKS sTunto 


n Français : 


Île e m' s'occupe e fout É particulièrement de Ja clientèle : 
. française, et: je veille surtout à." = . 


INSPECTION.. 


et âu déchärgéinent" du” ‘grain qui m'est: consigné 


Po J'ai fourni des caütions au Gouvernement et je suis 
Hcéneié pour faire: te commerce de Grains. 


: Travaux exécutés promptément, 

‘'Agrandisseinents dé phôtographi : 

btention aux commandes Par. la poste 
À a 


ST EIGHTH. ST. PRINCE: ALBERT: 


à Léon 642: 


en Live 


CHanrexrien FRÈRES, Prop. 


O6 


Je vous obtiendrai le plus haut prix 


À THOMAS F. Te 


. BUREAU: , : ‘Boîte de Poste 513 
300 Grain Exchange 'WINNIPEG, MAN. 


Fate 
LT 


‘Automobile, voiture de pro- 
menade, voitures pour 
transport, etc... 


mx 


5 


————— "© 2 
: Prompt service a dcs’' prix modérés: 
A —— 


Coin de la 2e Ave et dé la 13e 
Rue. Prince-Albert, Sask. 


PHONE 15 


Références: Royal Bank of f Canada, Grain Exchange Branch. 


Le - - + : ; os 
, Casier postal 426 . Téléphone 657 be Venez: chéz | ‘ 
LT L » Î 
;: L. J. Bélanger |? G. -M. KAN E 
i + 
Horloger-Bi tier 
ger-Bijoutie Ÿ Bureu en face de chez McLeod 
123, rue de la Rivière Q., … Prince-Albert +: ; _ 
——— + 
Spécialités : Réparations de toutes Le ‘Pour votre Charbon et. votre bois. : 
t t " 
2 Éromptindes-Eouene meer [LŸ Bois de 4 pieds et de 16 pouces . 
commande. be ) 
{Une âttentiôn s ï dé x [+ 
cntion ds par Le pere ce au e Té léphone 298 Boite Postale 698. 
: = = AE v d TT AMAR A RRDRS RS, 
| Allez aux. salons de toilette de TT 


C A. Fournier D EMANDEZ LA 


“— À LA — 


“Central Ave Pool Room, 


_— ou _— 
“THE NEWPORT BARBER SHOP". 


Bains. —Cirage de chaussures 


En te 


La Bière de. Saskatoon 


Se Vend dans tous les Hôtels de Première Classe 


‘ 


20: 


. BRASSERTE DE 


HŒSCHEN- WENTZLER 


Bâtisse Pollock—19ème rue ouest 
et vous serez satisfaits 


S. G. MANDVILLE | SASKATOON - - - - Saskatchewan Û 
Contracteur Général | 
Réparages de’toutes sortes exécutés Z: 


me mass s . tr. 


. savec-prom ptitude 
: + X 


BANQUE d'HOCHELAGA 


CAPITAL .AUTORISÉ. ...%4,000,000 
CAPITAL PAYÉ $4,000,000 
FOND DE E RÉSERVE. . ..53,000,000 


. Bureau Principal, _ MONTRÉAL, 


Résidence _ 
313, 9me Rue Est 
Prince-Albert, Saskec. 


Téléphone 388. Casier Postal 768 


LL: , : + À u 
, ‘DÉ PARTMEN T D'ÉPARGNE-—Intérêt au taux de 3 nour cent 
Dr Léo Lan glois - par an accordé sur dépots d'épargne. 


EMET des ‘Lettres de crédit Cirzulaires” pour les voyageurs, 
payables dans toutes les' parties du monde ;- 


 ACHÈTÉ traites, où argent et billet de banques des pays 
_ étrangers ; et VEND des chèques sur les principales villes du 
monde. 


MÉDECIN 


CHIRURGIEN AGENTS EN ANGLETERRE : The  Clydesdale” Bank, Ltd, 


Crédit Lyonnais, Comptoir National d’Escompte.. 


AGENTS EN FRANCE : Crédit Lyonnais, Comptoir National 
d’Escompte de Paris,” Société ; ‘Générale, Crédit Industriel et 
. Commercial. ! | | Le 


MARCELIN, 


tal 
Succursale PRINCE-ALBERT, Sésk. 
: J. E: ARPIN, Gérant | un 


' 
ht 4 ° 


‘ Instrument agricoles, Machines à 
* Bättrè, Engins : a v apeur êt a Gazo- 
line. L 


AASRDAMA SAM AO tase ass ESS SE TETE 


Terre à Vendre, Argent À Prêter.— 
" Notaire Public, 


Duck Lake, 


: Lisez” le. 


“ Patriote -de l'Ouest ». 


Saskatchewan 


disons gaiement : Vive Dieu, mé- : 
‘me quand le soir par suite de la: 
‘fatigue, en, faisant nôtre prière en- 
emble.:il arrive à un ou à l’au- - 
tre, ‘de. ‘8 ‘endormir à à genoux et de. 
répondre à à “‘derni ou’ tout à côté . 
comme par. exemple: Requicscat 
in pace." Et cum. Spirit fuo. 
Deuxième: semaine —Du 13-au 
22 Septembre.  : 

La deuxième semaine ne le. .Cè- - 
de guère à la première pour la 
somme de travail, fournie et pour 
Ji rapidité, avec Rqnelle. Fonvrar. : 


ne 


— toujours. des! plus. nobles, le, 
sont enchantés, L'un d'eux me tout amalgamé de:mots esquimaux 
demÿnde s’il aura droit à quelque. et de.  beauconp. de iSignes, voilà 
paiement, vu la manière dont. ils | leur. langage, : “mais nous. “nous 
sont nourris. Pauvre jeune hom- comprenôns. à “mérveille.” Le ‘dé 
me, je le rassure. Certes, il mérite six qu’ils manifestent de recevoir 
beaucoup plus que sa nourriture, ! ! quélque paiement ferait croire que. 
Ini comme les autres. Sans parler {ces pauvres gens ne gagnent rien 
de leur bonne volonté qui ne Jais- | autre chose que leur nourriture 
se rien à désirer, ces gens sont | quand ils travaillent pour les ba- 
vraiment ‘Quyriers, LE se rendre- leiniers. ce 

compte . de tout ce qui se ait.” Hs Nous avons: un beau temps gé- 
n'iront vas. poser. une: pièce à l'a: | nérelement, : ‘mais les nuits sont- 
veugle, comme” des machines. Is pluiôt, fraîches sous la: tente. Hier 
demanderont - - «poliment ‘et’ “plus L 3 ‘ : [8e “avance. - 
| souvent: devineront: pourquoi LU Ch àe |: 1 - Di saines js nous “posons 
. C.. e secon 


RE 


mMiéttons: 
PERCET ns 
fourneau + 
rébant dis 


HéHÉEHHHHHÉEE 


| Hénne avec une : “précision. ét uné 
régularité : “parfaite. Déjà” “cette 
sémaine üne bonnè- parie du jou 


3 


+++ 


+ 


nous coûte. près ‘de quatre mille Mère s'éct rendu, compte” des ‘be 
piastres, l'outillage du PATrïoTE |soins du } pays au point: dé vue’ ‘de 
DE L'OUEST se trouve avantageu- |l'enseignément. Les Dames de Sion 


sement complété et notre œuvre fonderont . un établissement … 


tion < sera moins diffeile à. faire - 
parce que: les provinces, -en géné- Dec... ie. 
ral, au lieu de perdre, gagnent au Mai. sors 


remaniement. _ ie ee 
Au point de vue de l'Est et de ” Probabilite (Chicago! 


l'Ouest le remanicment donnera HAUSSE _ BAISSE | 


entre dans une nouvelle ère de Moose Jaw, Sask. et à: MeLeod; 
—La Révérende Mère Hide a 

Chronique été nommée supérieure du couveñt 
- Locale félicitations à Id nouvelle. supé- 

rieure. La mère Hilda mérite à 

accidentellement M. C. M. Turñer fses- ‘supérieures et.nül doute ‘qrie 
dans une partie de chasse, a été|sans son habile direction le ceou- 


progrès. Alta. 

de Sion. Nous offrons nos sincères 

—M. John S. Fowlie qui a tuéltous points de vue la conflance de 
condamné à une amende de 8500] vent fera de rapides progrès. 


LAARAARSA RSR ARR DATA RARES S25 


et perdra sa licence pour 10 ans] —[La Révérende Mère Thomas le résultat suivant: © … Tee. NES a 

en vertu de l’article 18 de Ja loi supérieure générale des Sœurs de Provinces Maritimes. PU 2 EE 

de chasse de la Saskatchewan. la Charité de St. Jean N.B. esten Québec. tetresesereseete 65] SRE . 
.—M. C. H. Mitchell, dans le| visite à l'hovital et à !’ orphelinat. Ontario................ s $# Meilleurs remèdes : ; 


rapport qu'il vient de ‘soumettre | La révérende mère est émerveillée. 
au Conseil de ville au sujet des par les progrès accomplis par 
chûtes Lacolle, estime que le tra-}ses soeurs dans la direction de ces 
vaux couteront plus de deux mil-|deux établissements. 

lions pour établir un pouvoir de 
6000 chevaux-vapeurs. Cerapport| L’admission ‘aux professions 
a été le sujet d’une discussion ani- dans l’ Alberta 
-mée au conseil et l’on a décidé fi- 
nalement de notnmer pour exami- 
ner toute l'affaire un comité de ci- 
toyens composé du Juge McGuire 
de MM. J.-E. Bradshaw, W. Knox 


. 181 | 2t moins cher 


Manitoba, Saskatchewan, Al- Si nos prix n'étaient: és plus bas que 
ceux des autres il vaudrait encore la peine 


brrta, Colombie Anglaise. - 56 i de venir acheter vos rémèdes chez nous. 


Notre principe est de ne vendre que des 
‘ 9837 | remèdes de première qualité, et toutes nos 
1 


Cet" 
espa c e 
était” reter:u . 
pour. ännonéer :-. 
: © les tabacs canadiens. 
‘naturels. -büchés, . QUES- 
NEL DE. CHOIX; : ROUGE ET... 
QUESNEL, PARFUM D'ITALIF, DE LA 


CIE DE TABAC DÙÜ ‘COMTE MONTCALM 
' : Sr. Esprit, P.Q. : . 


| Comme ils sont si bien con- 
nus, il n'est pas néces- 
saire .de les annon- 
cer? En avez-vous 


affaires se maintiennent -sur cette base. 


De plus, comme nous vendons beauconp 
nos remèdes n'ont pas'le temps de vieillir, 
, 

L'Association de la Jeunesse Dussiez-vous payer plus cher que. vous 


de ue . . Catholique +... .. |y regagneriez encore mais. 
Vous payez moins cher. 


L'Association Catholique de Ja The Rexall Drug Store 


L'hon. J. R. Doyle, ministre de 
l’Tnstruction Publique, a annoncé 
que l’Université d'Alberta avait 
le pouvoir exclusif d’admettie à 


Jeunesse Canadienne-Française! a L 
a pr ion da "  Chas. McDONALD - . déjà: fumé... - 
F.-C, Baker, S.-J. Donaldson et|lt Pratique de leur professi PS | célèbrera l’an prochain son dixiè- ‘Eh bien - : 
Chs. McDonald. la province, les avocats, les méde- iversaire d séance, El Pharmacien et Opticien‘: . . . | Essayez . Î 
me anniversaire de naissance. El-| Le Centrale, *Prince- ai st les 


—Après quelques difficultés cins et les dentistes. Dans le passé 


sieu r 
survenues entre le Commissaire pusie rs sepirants égile atique 
"’Kensit et M. Taylor, le represen- urent admis par la législature au 


tant de la Cie Royal Farm Machi- | 9Y€r d'un bill privé. Cette mé- 
nery qui propose d'établir une in- thode fur justement critiquée par 


dustrie ici, les négociations parais- le premier ministre, le ministre de 
raissent maintenänt en voie de l'Instruction Publique aussi bien 


réussite pour concéder les 10 acres | 14€ PAT les orateurs de l'opposi- 
de terrain exigés par la Royal tion. 


Je tiendra: à cette occasion,à Mont- 
réal, un grand congrès qui lui per- 
mettra de faire la revue de ses 
forces et de préparer son travail 
futur. 


JM FE orestier 


—0— 
Ecurie de Louage 
Chevaux et Bêtes à Cornes 
à vendre et à échanger 


... Venez chez . .. 


A. C. HOWARD 


PERDU—Un sac à main, prière de re- 


Poor ee, 


mettre au Couvent de Notre Dame de Sion. 


AE 


er < 1 © —0—- 

. 7 | L Je > 908; AVE € A - : 
Farm Machine. ra ville ne con- Nouveau prêtre pour le diocè- ; | BOU CHE RI FE. ENTR LE, . Prinée < - Albert 
æèdera d'abord que l'usage decing se de Régina Le Marché Bœufs, Porcs, Moutons, Veaux, Venez voir nos Lits, Matelas et | 
ares. Volailles, Saucisses, Beurre et Sommiers. . Cette semaine— gran- À: 


— De passage à l'évéché: MM! 1j l'abbé F. Maximilien Gen- 
Jes abbés Schmid, de Duck Lake:|dron vient de partir pour le 
Collins, de Biggar : Bergeron, de| diocèse de Régina à la demande 
St. Denis: Louison de Vonda,|de Mgr Mathieu et avec la per- 


PRIX DES GRAINS 


Oeufs frais, Patates, ete. Tou- 
jours en main. 
—0— 


Duck Lake, -.- Sask. 


de réduction de prix. L 


Une attention speciale est accordee ax communautes religieuses AE 


Claveloux, de Alvena ; Buisson, du | mission de Mgr l’Archevéque L. à Saskatoon 
diocèse de Nimes, France : Voisin,|N. Bégin, pour éceuper un poste| ‘BLÉ_— 
de Shell-River. de confiance. ; 

É . . . . ÎNo. 1, du Nord........ .. 64 9 

Le Prince Alert Pine, qu | rasé Gandron et né kSte-|No. 2 Nord. as Magasin ‘d Occasions 
était devenu journal du matin re- Rosalie, comté de Ba ] z 7 ; à mo 

got, le 15 0c-| No. 3, du Nord. ......... 613 au ‘Comptant 
devient journee Fa so et donne| tobre 1880. II a fait ses études! No. 4, du Nord.......... 55 
pour raison du changément Je classiques à à Ste-Anne de la Poca- | 
; Au wagon— Où vous avez our la valeur .de- votre argent. 

manque d'encouragement du pub-|tisre et'a étudiéla theologie au| x 1. du Nord. sou... 67 | : =" € ; mn 
ic. _.  . L Grand Séminaire de Québec. ’1] a No. 2, du Nord...... 66. | s ES JL X 1Ÿ 

— Un journal de Winnipeg fait | 448 ordonné prêtre à Ste-Anne de No. 3, du Nord.......... 648 ES) SNS 2” IE LU “Nous: avons tout ce qu’il faut } pôur : 


vous et pour'la Re Nous-voudri ions. mentionner quel- €: 
ques articles muis l’espace manque. - "Mais nous avons de quoi. 4 
vous surprendre. Nos prix sontà la, portée. de’ vos: bourses, . 
car nous ne prenons qu'un Jéger. profit. Cela vous paiera de 
nous donner une commändé : -d’essai. Nous. sommes .certains 
que vous serez l’un dé nos” nombreux: clients satisfaits. î 


“er 


: AVIS SPECIAL 
Pour une semaine seulément.” É “Pour tout 


l'éloge de-la fertilité agricole du |}, Pocatière par Mgr ‘Roy, le 9|N0 4 du Nord 

district de Prince Albert dont les mai 1909. Il fut successivement ° vtt 
produits soutiennent la comparai-| ,jcuire a] "Islet, St-Jean Deschail- 
son avantageusement avec les|jns  Ste-Marie de la ‘Beauce, 
meilleurs de l'Ontario à l’exposi- Portneuf et St-Roch de Québec. 
tion Canada Land. Cordiale bienvenue à abbé 


. 584 


Probabilité (Winnipeg). 
BLÉ— 


Le meilleur élément 
Pour le pain et les gateaux, c’est notre 


HAUSSE BAISSE 


Rev. Père Croisier O. M.T. et Gendron et succès dans ‘sa nou- Oct....... use. 82 81% fameuse farine de première qualité 
M. l'abbé Perquis prêcheront un| ile carrière. e 91 , Empire Petent 
Triduum préparatiore au jubilé Nov...... merree 824 814 Cocka Pride 

. P P k J . Dec.............. 81 81} Vous verrez que chaque sac donne beau- 
Constantinien à St. Georges les | Le remaniement de la carte . » 5 coup plus de pain et de biscuits, bien 
94-25-26 octobre. Le 24, la messe électorale Mai. ........... 814 86% blancs. d’un goût délicieux er cpur, que. 
made ° ; > toute autre. farine en vente. n oublie 
aura lieu à 9.30 h, Tous les fidèles AVOIN le prix mais on se rappelle la quelité 

L 3 tre farine. 
sont priés de s'y rendre dès le] Le remamement de la cartelOct......: . de THE ONE NORTHERN MILLING. Co. 
premier jour. M. l'abbé Perquis a{électorale à la prochaine session Dec. cr N ; 1 [Te 242... CastEr PosrAL 238. - 188 AUÉ 0. 
accepté de desservir la mission St-|Semble certain, Au bureau du Mai............ 38$ 38} - 3 H HALLAM.. 
Georges, un dimanche par mois. retensement on est très occupé à LIN— 
—Dimanche soir, M. l'abbé Col-|chiffrer pour renseigner .les|Oct............ -1.00 1.094 


Nov............1.203 1.204 
Dec............1.20} 1.207 


à Winnipeg 


lins, qui vient d'être nommé curé|ministres sur les groupes de po- 
de Biggar, à prêché à lacathédra-|pulation, l'étendue actuelle des 
le un beau sermon sur la nécessi- circonscriptions électorales. le 
té du salut, M. Collins est un ex-| moyen de les répartir plus équi- 


cellent prédicateur et parle égale- | tablement. BLÉ— 
ment inen l'anglais et le français.| Il y aura des _changements No. 1,du Nord.......,.. #14 : 
Les catholiquesde Biggar penvent dans toutes les provinces, excepté| Ne 2 du Nord.......: | 8 0 gnée, un côurs d'études complet, un 


remercier Dieu d’être desservis| l'Ile du Prince Edouard, puisque «Far discipline -e et un milieu id 
par un si bon prêtre. toutes les provinces, sauf Québec, 

La Cie Massey Harris doit | gagneront ou perdront au rema-|. BLÉ D'HIVER— 

construire ici un entrepot eonsidé- |niement et que même ‘dans: Qué- Né: 1... 

rable de machines agricoles sur la | bec il faudra accroître la repré- RO 
lere Ave Ouest, près de la: ligne sentation de. Montréal "sans! aug- 
du C. N.R. . [menter le nombre : de 65: sièges 

M. F. A. Boucher, de St Louis fixé par. Ja constitution :: L'Onta- 
rapporte que la moisson dans. le rio. perdra, deux: ou. trois : députés, 
district est} te des meilleure que tandis. que Toronto. en demandera 


No. 3, C. Menener 
Ton ait. encore eue. Il a recolté' 38 un ‘plus grand. nombre. La. carte Rejeté. 


: inots: d blé à l'acre et 60 minots électorale’ dé cette provincé. devra| - 
se ira ui donc: être modifiée : “considérable-| 


No..3. du Nord......... cours 1 5 
. et adop par” e gouvernement, 
No..4, du Nord........ nr sa Sashate wan, de’plus: 


L , =” Pour les. ‘conditions t 
 AVOINE— : : [FE seignements- s'adresser à ln. 


No. 2, C. W........:... 


